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Plectrocnemia kalachorum spec. nov. 


Dessus de la tête brun roux, recouvert d'une forte pilosité dorée sur la ligne 
médiane et brun foncé sur les côtés. Antennes jaune clair. Face, palpes et pleures 
jaune roux. Pattes jaunes. Dessus du thorax brun roux, avec une ligne médiane 
claire. Abdomen roux. 

Ailes antérieures plutôt étroites, avec l’apex obliquement elliptique. La colo- 
ration de fond est brun noirätre, criblée de macules dorées, anastomosées et con- 
fluentes, laissant peu de place à la couleur sombre; celle-ci forme une bande 
étroite et interrompue le long du bord apical et trois bandes confluentes, obliques 
contre le corps vers l'arrière, au milieu de l'aile. Ailes postérieures jaune gris 
clair. Nervulation (pl. 13, fig. 13) très semblable à celle de obliguofasciata 
Mart., mais, aux ailes antérieures, les cellules discoïdale, médiane et surtout thy- 
ridiale sont plus grandes; les deux dernières ne se terminent presque pas obli- 
quement; f5 très large et obtuse. Aux ailes postérieures, RI est à peine visible et 
accolé à Sc qui est épaissi sur presque toute sa longueur. 

Génitalia $ (pl. 13, fig. 1—3): IXme segment large latéralement et ven- 
tralement, mais invisible sur sa partie dorsale. Appendices pracanaux de grande 
taille, mais pas très proéminents; ils sont plus hauts que longs et leur bord apical 
montre une large mais peu profonde échancrure triangulaire; leur angle basal 
inférieur porte, à sa face interne, un fort ergot dirigé vers le bas et bien visible 
de profil. Lobe dorsal du Xme segment long, grêle, entièrement membraneux et 
fortement velu à son extrémité. Appendices intermédiaires en pointes horizontales, 
un peu divergents, longuement triangulaires et insérés sur une large base; celle-ci 
est accolée à un fort épaississement chitineux, horizontal, dominant la poche 
péniale. Pénis pas très grand, de structure complexe et peu chitineux; à l’apex, 
il est rectangulaire, recourbé à angle droit vers le haut; en-dessous est visible 
une pointe chitineuse, noyée dans des masses membraneuses, qui est peut-être un 
titillateur. Appendices inférieurs longs, proéminents et unibranchés; vus latérale- 
ment, ils apparaissent comme deux longs cylindres assez réguliers, formant un 
angle très obtus, ouvert vers le haut; vus de dessous, ils apparaissent fortement 
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épaissis à leur base et former une tenaille ovale; à la base de leur face interne 
est visible une proéminence obtuse et cónique. 2 inconnue. 

Envergure 21 mm. 

La Plectrocnemia des Kalaches est fort voisine de obliquofasciata Mart. (Pen- 
jab et Bengale) par les grandes lignes des génitalia; elle s'en distingue par ses 
ailes plus étroites, l'apex des antérieures obliquement elliptique, de petites dif- 
férences de nervulation et ses appendices inférieurs de largeur régulière et con- 
vergents. 

Hindou-Kouch: Rumbur 16.X1.1954, holotype g. 


Plectrocnemia varouna spec nov. 

Coloration du corps semblable à celle de kalachorum, mais plus sombre. La 
face dorsale est brun foncé, à dense pilosité concolore, mais il y a une ligne 
médiane déterminée par des poils dorés. Base des antennes jaune. Face brun 
roux, à pilosité brun foncé. Palpes brunätres. Pleures roux clair et pattes jaunes. 

Les deux ailes sont larges et obtuses; l'apex des antérieures n'est pas oblique. 
Les antérieures ont une coloration de fond noirätre, criblée de macules jaunes et 
anastomosées; la couleur sombre forme des zones nettes et de forme complexe au 
centre de l'aile; dans laire anale et à l’apex de Ja cellule thyridiale sont visibles 
de courts traits noirs. Ailes postérieures brun gris foncé, surtout dans la moitié 
apicale. Nervulation très voisine de celle de obliguofasciata, mais, aux ailes 
antérieures, la cellule discoïdale est plus large; la thyridiale est très longue et 
de même que la médiane, se termine très obliquement; f5 obtuse. Aux ailes 
postérieures, M bifurque au même niveau que Cu. 

Génitalia & (pl. 13, fig. 4—6): IXme segment apparaissant, vu de profil, 
comme un ovale obtus; vers le haut des faces latérales de l'abdomen, il se pro- 
longe en une bande parallèle aux appendices praeanaux, mais est invisible dor- 
salement. Appendices praeanaux subrectangulaires, très hauts, très courts et avec 
le bord apical régulièrement et faiblement concave; leur angle basal inférieur porte 
un petit ergot très chitineux comme celui de kalachorum, mais en grande partie 
invisible de profil; de la concavité de la partie supérieure interne sort une 
longue pointe grêle, visible de face seulement. Lobe dorsal du Xme segment 
court, obtus, trilobé et entièrement velu. Appendices intermédiaires en longs 
batonnets très chitineux, recourbés à angle droit vers le haut et insérés sur une 
base très chitineuse, large, de forme complexe et dépassant, vers le haut, le bord 
supérieur des appendices praeanaux. La face dorsale de la poche péniale ne 
présente pas d'épaississement chitineux. Pénis grand et de constitution assez 


Planche 13. Fig. 1. Plectrocnemia kalachorum spec. nov., armature génitale du &, vue de 
profil. — Fig. 2. Id., appendice inférieur, vu de dessous. — Fig. 3. Id., appendices praeanal 
et intermédiaire, vue de face. — Fig. 4. Plectrocnemia varouna spec. nov., armature génitale 
du &, vue de profil. — Fig. 5. Id., appendices pracanal et intermédiaire, vue de face. — 
Fig. 6. Id., appendice inférieur, vu de dessous. — Fig. 7. Ecnomus moselyi Mart., armature 
génitale du &, vue de profil. — Fig. 8. Id., appendice supérieur, vu de dessus. — Fig. 9. 
Id., appendice inférieur, vu de dessous. — Fig. 10. Ecromus penjabi spec. nov., armature 
génitale du &, vue de profil. — Fig. 11. Id., vue de dessus. — Fig. 12. Polyplectropus 
sourya spec. nov., nervulation. — Fig. 13. Plectrocnemia kalachorum spec. nov., nervulation. 
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complexe; son bord supérieur est renforcé par une forte bande très chitineuse, 
recourbée à angle droit vers le haut, comme les appendices intermédiaires. Appen- 
dices inférieurs pas très longs et bibranchés; vus latéralement, ils apparaissent 
comme deux triangles rectangles à pointe apicale effilée; la branche interne est 
verticale et aplatie dans un plan transversal. 9 inconnue. 

Envergure 21—21,5 mm. 

Cette espèce est assez voisine de distincta Mart. par la forme bibranchée des 
appendices inférieurs. 

Himalaya: Kawai 24.VI.1953, 2 g sous les pierres, près d'une petite 
source moussue (holotype &'). 


PSYCHOMYIDAE 


A l'instar des Polycentropodides et des Leptocérides, les Psychomyides ne 
sont pas des insectes d'altitude. Pourtant, ils ne sont pas trop mal représentés au 
Pakistan. Au Penjab et au pied de l'Himalaya vivent des espèces de caractère très 
oriental, Paduniella diverses et Abaria, de même que des Psychomyia et des Ec- 
nomus. Dans l'Himalaya, en altitude moyenne, vivent au moins quatre espèces de 
Tinodes, hydropétriques et rivulicoles. Enfin, les grandes rivières du Karakoram 
hébergent des Prychomyia. 


ECNOMINAE 


Ecnomus montanus Mos. 


Ecnomus montanus Mosely 1932 Stylops 1, p. 168, fig. 10—12 (Cachemire). 
Himalaya: Balakot 23.V1.1953, 3 g. 


Ecnomus moselyi Mart. 
Ecnomus moselyi Martynov 1935 Rec. Ind. Mus. 37, p. 142—143, fig. 44 (Chota Nagpur). 


Les génitalia du Y que j'ai capturé ne correspondent pas très bien aux figures 
de MARTYNOV (pl. 13, fig. 7—9), mais je crois néanmoins qu'il s'agit de la 
même espèce. Les appendices sus-péniaux portent trois fortes épines apicales 
noires et, vus par dessous, les appendices inférieurs montrent une forme un peu 
différente. 

Penjab: Hassan Abdal 27.XIL1954, 1 g. 


Ecnomus penjabi spec. nov. 


Dessus du corps brun foncé, recouvert d'une dense pilosité dorée. Antennes 
jaune clair, un peu assombries à l'extrémité. Face brune. Palpes brun jaune. 
Pleures et pattes jaune clair. Ailes antérieures brunes et intensément tachetées de 
doré. Ailes postérieures brun gris. 

Génitalia $ (pl. 13, fig. 10—11): partie dorsale du IXme segment très effi- 
lée et disposée obliquement. Partie ventrale du IXme segment très allongée, avec 
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le bord supérieur un peu bombé; á son extrémité, elle porte un bouton interne 
setifere. Appendices supérieurs en forme de bátonnets longs et gréles, inermes et 
recourbés vers l'intérieur; à leur extrême base, toutefois, ils sont élargis et portent 
un épaississement externe arrondi; au niveau de leur quart basal, du côté interne, 
ils portent une ailette fortement dentée, pourvue de longues soies recourbées. Ap- 
pendices sus-péniaux petits et courts, mais de forme complexe; vus latéralement, 
ils apparaissent terminés par trois pointes obtuses; par dessus, deux pointes seule- 
ment sont visibles. Pénis pas très long, aplati latéralement, tronqué très oblique- 
ment à l’apex qui est effilé et portant des plis membraneux subapicaux. Appen- 
dices inférieurs grêles et inermes comme les appendices supérieurs et un peu plus 
longs que ces derniers; ils apparaissent régulièrement recourbés vers l'intérieur, 
mais un peu redressés vers l'arrière à leur extrémité qui a la forme d'un disque 
horizontal et porte quelques poils dirigés vers l'avant. 2 inconnue. 

Envergure 10 mm. 

Cette espèce est fort intéressante par la longueur et la gracilité de ses appendices, 
caractères qui en font une des espèces les plus spécialisées du genre. Elle se place 
sans doute dans le voisinage de dutthagamani Schm. (Ceylan). 

Penjab: Hassan Abdal 27.X11.1954, holotype g. 


PSYCHOMYINAE 
Tinodes Leach 


Les Tinodes ne sont pas communs au Pakistan septentrional. On les trouve de 
mai à octobre, entre 5000 et 7500 ft d’altitude, le long des très petits ruisseaux 
ou contre les rochers ruisselants, et dans de rares endroits seulement. Je n’en ai 
capturé que dans l'Himalaya. 

Les 45 exemplaires décrits ci-après se divisent en quatre espèces présentant les 
mêmes caractères écologiques et un facies si semblable qu'elles ne sont pas 
distinguables à l'oeil nu. Dans les descriptions spécifiques, je ne cite donc que 
les caractères des génitalia. Ces insectes ont une coloration générale uniformément 
dorée. Corps roux clair, recouvert d'une pilosité dorée. Antennes uniformément 
jaune doré. Palpes brunätres, plus foncés. Pleures rousses. Pattes jaune clair. Ailes 
antérieures uniformément beige clair. La nervulation est semblable chez les quatre 
espèces. Je figure cijaprés (pl. 14, fig. 1) celle de asangha spec. nov. Aux ailes 
antérieures, la cellule discoïdale est fréquemment ouverte et les f3 et f4 de 
longueur un peu variable. La © n'est connue que chez deux espèces et porte une 
longue tarière. 

De ces quatres formes, kanerguorum spec. nov. et asangha spec. nov. sont 
voisines et très caractéristiques par la forme et la hauteur du 1er article des 
appendices inférieurs; ghobarama spec. nov. n'en est peut-être pas très éloignée, 


Planche 14. Fig. 1. Tinodes asangha spec. nov., nervulation. — Fig. 2. Tinodes kanerquorum 

spec. nov., armature génitale du 3, vue de profil. — Fig. 3. Id., appendices inférieurs vus 

de face. — Fig. 4. Tinodes asangha spec. nov., armature génitale du 4, vue de profil. — 

Fig. 5. Id., appendice inférieur, vu de dessous. — Fig. 6. Tinodes ghobarama spec. nov., 

armature génitale du 4, vue de profil. — Fig. 7. Id., appendice inférieur, vu de dessous. 

— Fig. 8. Tinodes matangana spec. nov., armature génitale du 3, vue de profil. — Fig. 9. 
Id., appendice inférieur, vu de dessous. 
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alors que matangana spec. nov. est isolée des autres par la simplicité des appen- 
dices inférieurs. 


Tinodes kanerquorum spec. nov. 


Génitalia g (pl. 14, fig. 2—3): appendices supérieurs moyennement longs, 
mais dépassant l'extrémité des appendices inférieurs du tiers de leur longueur. 
Ces derniers sont remarquablement hauts, ont une forme inusitée et sont légère- 
ment asymétriques (pl. 14, fig. 3); article basal presque aussi haut que long et 
subquadrangulaire; la partie inférieure du bord apical est profondément échancrée 
et le bord de cette concavité est occupé par une longue épine grêle, dirigée vers 
le haut, puis recourbée vers l'arrière, horizontale et dépassant longuement le 
bord des appendices inférieurs; l'épine gauche est un peu plus courte que l'épine 
droite; l'angle apical supérieur de l’article basal est droit, mais moins saillant à 
Vappendice gauche qu'au droit; ces angles portent le deuxième article qui est 
assez petit, en forme de griffe obtuse, recourbée vers l’intérieur et le haut; la face 
interne est développée en une carène longitudinale très proéminente, formant une 
dent très nette, invisible de profil. Berceau de l'appareil pénial ne dépassant de 
loin pas le bord supérieur des appendices inférieurs; il est étroit, coudé à angle 
droit vers le bas au niveau du tiers apical de sa longueur et, à partir de lá, bien 
visible de profil. Appareil pénial très long et grêle, composé d’un pénis et d’un 
titillateur inerme, spiniforme et rectiligne, accolés et peu distincts l’un de l’autre. 
2 inconnue. 

Envergure 11 mm. 

Cette espèce est voisine de asangha spec. nov. par la forme des appendices 
inférieurs dont le premier article est anguleux ct possède une carène interne. 

Himalaya: Mahandri 26.V1.1953, holotype g. 


Tinodes asangha spec. nov. 

Génitalia g (pl. 14, fig. 4—5): appendices supérieurs ne dépassant pas l'apex 
des appendices inférieurs. Ces derniers sont massifs et très hauts comme ceux de 
kamerguorum; ler article de forme subrectangulaire, avec la partie inférieure du 
bord apical échancrée; l'angle apical inférieur est néaumoins droit et surmonté par 
une pointe obtusément triangulaire; près du bord apical de la face interne de 
Pappendice, se détache une épine grêle, dirigée vers le haut puis recourbée hori- 
zontalement vers l'arrière, mais invisible de côté. Deuxième article des appendices 
inférieurs grand, inséré à l'angle apical supérieur de l’article basal, en forme de 
lobe trois fois plus Jong que haut et régulièrement arqué vers l'intérieur; la face 
interne forme une carène longitudinale produisant une dent semblable à celle de 
kanerquorum, mais plus grande, recourbée vers le bas et visible de profil. Berceau 
de l'appareil pénial très grand avec la moitié supérieure dépassant le bord des 
appendices inférieurs, régulièrement recourbé vers le bas à partir de son tiers 
apical et grêle à l'extrémité. Appareil pénial composé d'un titillateur assez court, 
baculiforme et portant deux grandes épines apicales. Penis 1/, plus long que le 
titillateur, plus grêle, avec une zone membraneuse subapicale contenant deux fines 
épines noires et soutenue par une troisième pointe, peu chitineuse, en position 
inférieure et très longue. 
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Envergure 10—12 mm. 

Cette espèce est voisine de kanerguorum et s'en distingue par la forme moins 
accentuée de Particle basal des appendices inférieurs, le 2me article plus long 
et le berceau de l'appareil pénial à demi-visible de profil. 

Himalaya: Murree 8.V1.1953, assez commun (holotype ¢ et allotype 
9 ); Mahandri 26.V1.1953, 3 g 4 2. 


Tinodes ghobarama spec. nov. 


Génitalia g (pl 14, fig. 6—7): appendices supérieurs ne dépassant pas 
l'extrémité des appendices inférieurs. Article basal de ces derniers sub-ovale, avec, 
toutefois, un angle ventral, arrondi mais net; á l’apex, il se termine par une pointe 
aiguë, chevauchant la base du 2me article; en-dessous de cette pointe et issue 
de la face interne, se trouve une griffe très chitineuse, arquée vers le bas, dans la 
courbe de laquelle se trouve une lame mince et peu chitineuse. 2me article de 
taille moyenne et graduellement aminci de la base à Papex; sa partie basale 
supérieure forme une ailette peu saillante, horizontale et dirigée vers l’intérieur. 
Berceau de l'appareil pénial long, assez grêle, régulièrement arqué vers le bas. 
Appareil pénial relativement court; je n'arrive pas à distinguer le titillateur. Le 
pénis se termine par une masse membraneuse supportée par deux épines courtes. 
@ inconnue. 

Envergure 12 mm. 

Cette espèce se place sans doute dans le voisinage de valvata Mart. par le relief 
interne des appendices inférieurs. 

Himalaya: Surgun 29—30.VII.1953, 1 g; Kharigam 18.V.1954, holo- 
type g. 


Tinodes matangana spec. nov. 


Génitalia Y (pl. 14, fig. 8—9): appendices supérieurs atteignant le niveau 
de l'extrémité des appendices inférieurs. L'article basal de ces derniers est sub- 
ovale, plus large à la base qu'à l’apex et sans pointe ni dent. Article apical un 
peu plus haut qu'épais, allongé, de forme simple et assez fortement recourbé vers 
le bas et l'intérieur. Berceau de l'appareil pénial long, grêle, régulièrement re- 
courbé vers le bas et situé un peu au-dessus du bord supérieur des appendices in- 
férieurs, dans sa partie médiane. Appareil pénial apparemment sans titillateur. 
Pénis long, assez gros, horizontal et armé de deux paires d'épines apicales mobiles. 

Envergure 9—10 mm. 

Cette espèce est la plus isolée des Tirodes de l'Himalaya occidental; elle est 
caractéristique par sa taille un peu plus petite et la simplicité de la forme des 
appendices inférieurs. 

Himalaya: Murree 8.V1.1953, 4 g; Mahandri 26.VI.1953, assez com- 
mun (holotype & et allotype Q); Kaghan 27—29.V1.1953, 5 g. 


Psychomyia Latr. 


J'ai trouvé quatre espèces de Psychomyia au Pakistan septentrional; mahadenna 
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spec. nov. habite les grands cours d’eau, alors que les trois autres sont apparem- 
ment localisées aux ruisseaux et petites rivières. 

Le cas de Psychomyia et Psychomyiella est sans doute identique à celui de 
Setodes qui a été divisé par certains auteurs sur la base de caractères inconstants. 
Je suis donc d'avis, à la suite de Ross, de supprimer Psychomyiella. Psychomyia 
se distingue de Psychomyiella par R1 des ailes postérieures long et aboutissant sur 
C et par la fourche 3 présente, caractères primitifs. Or, chez plusieurs espèces et 
en particulier chez trois de celles dont les descriptions suivent, ces caractères 
sont différemment associés (pl. 16, fig. 2). R1 est court et aboutit sur Sc et la 
fourche 3 est présente. 

Les génitalia du Y montrent de grandes variations; mais ils ne peuvent non 
plus servir de base à une séparation générique, car leurs caractères sont graduelle- 
ment accentués. Chez mahayinna spec. nov., forme primitive, le Xme segment est 
entièrement distinct des appendices supérieurs; chez mabadenna spec. nov. et de 
nombreuses formes moyennement évoluées dont pzsilla Fabr. est le générotype, le 
Xme segment se prolonge en deux longues plaques très chitineuses et concaves, 
soudées aux appendices supérieurs qui sont très longs. Enfin, chez maharaksa spec. 
nov., asvagosha spec. nov. et d'autres espèces très spécialisées, de répartition en 
général septentrionale, le Xme segment est entièrement fusionné avec le IXme 
et constitue un ensemble très volumineux que j'ai appelé plus bas „partie dorsale”. 
La constitution de cette dernière est du reste variable; chez maharaksa et asva- 
gosha, il n'y a pas trace de suture externe et il est probable que le Xme segment 
constitue la partie interne de l'ensemble, formant une sorte de terrasse, inclinée, 
aux bords denticulés et fermée latéralement par deux gros lobes externes appar- 
tenant au IXme segment. 


Psychomyia usitata McL. 


Psychomyia usitata McLachlan 1875 Fedtschenko Travels p. 41—42, pl. 4, fig. 3 (Turque- 
stan). 


Himalaya: Kel 16.V111.1953, 1 g. 


Psychomyia mahayinna spec. nov. 


Dessus du corps gris argenté, à forte pilosité blanche. Antennes gris brun, 
faiblement annelées de pale. Palpes brun foncé. Pleures rousses. Pattes jaunes. 
Ailes antéricures beige clair. Les deux paires sont étroites et allongées. Nervula- 
tion: aux ailes postérieures, Sc est courte, R1 trés longue ct f3 assez grande. 

Génitalia Y (pl. 15, fig. 1—2): IXme segment assez allongé mais bas; sa 
partie ventrale apicale forme une piéce en coeur, bien distincte, mais faisant corps 
avec ce segment. Appendices supéricurs grands, subtriangulaires, avec les extré- 
mités convergentes et très chitineuses et formant une ailette baso-dorsale, interne, 
arrondie. Xme segment constituant une grande masse dorsale pas très allongée, 
apparaissant triangulaire, vue de profil, non soudée aux appendices supérieurs et 
sans partie très chitineuse. Appendices inférieurs grands, simples et formant des 
tenailles peu convergentes; ils sont trois fois plus larges sur leur moitié basale que 
sur leur partie apicale. Appareil pénial de forme particulière; il se compose d’une 
grande pièce basale, en forme de tronc de cône horizontal dont la face apicale 
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est très chitineuse et forme une languette ventrale, également horizontale et 
servant de support, au pénis. Celui-ci est rebuste, dirigé verticalement vers le 
haut, puis coudé à angle droit vers l'arrière et recourbé vers l'avant à sa pointe, 
qui est grêle. 

Envergure 11 mm. 

Penjab: Hassan Abdal 27.XIL.1954, holotype g et allotype 9. 


Psychomyia mahadenna spec. nov. 


Dessus du corps gris argenté, très clair, recouvert d'une abondante pilosité 
blanche entremélée, sur les côtés, de bouquets bruns. Antennes brun foncé, an- 
nelées de jaune. Palpes brun foncé. Pleures brunes, un peu argentées. Pattes jaunes. 

Ailes très étroites et allongées. Les antérieures sont beige clair. Nervulation: 
aux ailes postérieures, R1 très court et aboutissant sur Sc qui est elle-même pas 
très longue; f2 très étroite; R2 aboutit sur C avant l'extrémité de l'aile; f3 courte. 

Génitalia & (pl. 15, fig. 3—4) remarquablement allongés. IXme segment 
apparaissant, vu de profil, comme un ovale obtus, allongé et horizontal; son bord 
ventral apical porte trois profondes échancrures qui le divisent en deux lobes 
latéraux obtus et deux pointes médianes aiguës. Appendices supérieurs assez 
étroits, très longs, apparaissant en bandes un peu irrégulières; vus de profil, ils 
montrent un angle ventral très net au milieu de leur bord inférieur; l'apex est 
régulièrement arrondi, Comme chez les autres espèces du groupe typique, le Xme 
segment forme une masse dorsale non proéminente, qui se prolonge le long du 
bord interne des appendices supérieurs en deux plaques concaves, aiguës et très 
chitineuses. Appendices inférieurs simples, gréles, très longs et assez fortement 
chitineux; vus latéralement, ils se montrent disposés en sinusoïde; vus par des- 
sous, ils apparaissent en tenaille; ils ne sont pas cylindriques, mais d'épaisseur 
irrégulière et variablement accentuée selon Jes individus. Penis long et grêle, 
largement arqué vers le bas, puis relevé à l’apex. 

Envergure 6,5—9 mm. 

Cette espèce habite les grands cours d’eau, aussi bien dans l'Himalaya que le 
Karakoram, où on la trouve souvent en grandes quantités. 

Himalaya: Muzaffarabad 16—-21.VI.1953, 4 g, 3 2; Muzaffarabad 
10—12.V.1954, 1 g. 

Karakoram: Gilgit 9—27.VII.1954, très commun (holotype & et allo- 
type 9 ); Gulmiti 29.VIL1954, 2 Q. 


Psychomyia maharaksa spec. nov. 


Dessus du corps brun argenté, à forte pilosité blanche. Antennes brunes, fai- 
blement annelées de jaune. Palpes bruns. Pleures brun roux et pattes jaunes. 


Planche 15. Fig. 1. Psychomyia mahayinna spec. nov.. armature génitale du ĝ, vue de 


profil. — Fig. 2. Id., vue de dessous. — Fig. 3. Psychomyia mahadenna spec. nov., arma- 
ture génitale du &, vue de profil. — Fig. 4. Id., vue de dessous. — Fig. 5. Psychomyia 
maharaksa spec. nov., armature génitale du ĝ, vue de profil. — Fig. 6. Id., vue de dessous. 


— Fig. 7. Psychomyia asvagosha spec. nov., armature génitale du ĝ, vue de profil. — 
Fig. 8. Id., vue de dessous. 
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Ailes très étroites et allongées; les antérieures sont beige clair. Nervulation: 
aux ailes postérieures, R1 très courte et aboutissant sur Sc; f2 étroite et f3 petite. 

Génitalia g“ (pl. 15, fig. 5—6): IXme segment bas, mais allongé et obtus; 
vers le haut, il se prolonge probablement en une lame soutenant la partie dorsale. 
Cette dernière est horizontale, étroite, assez allongée et arquée vers le haut; le 
Xme segment n'est pas distinct du IXme, mais celui-ci constitue probablement la 
partie apicale et celui-là la partie basale; l'extrémité a la forme d'un lobe arrondi 
dont le bord apical interne est rabattu à l'intérieur. Appendices inférieurs sim- 
ples, pas très grands, en forme de massue et subhorizontaux; à leur base sont 
insérées deux paires d'épines chitineuses, plus longues que les appendices eux- 
même, un peu aplaties dorso-ventralement et arquées vers le bas. Pénis grand, 
subvertical sur ses deux-tiers basaux, puis coudé vers l'arrière et ensuite recourbé 
vers l'avant; sa largeur est très irrégulière et il possède un lobe basal allongé et 
dirigé vers l'arrière. 

Envergure 6—8 mm. 

Cette espèce est voisine de asvagosha spec. nov. par la constitution de la partie 
dorsale, mais s'en distingue aisément par la forme plus grêle de cette dernière et 
la présence de deux épines annexes aux appendices inférieurs. Je lai trouvée près 
de deux ruisseaux, en des saisons très différentes. 

Himalaya: Balakot 23.V1.1953, 8 g; Balakot 16.X.1953, 1 g. 

Penjab: Hassan Abdal 27.X11.1954, très commun (holotype 4 et allo- 
type 2). 

Psychomyia asvagosha spec. nov. 


Dessus du corps brun roux clair, à forte pilosité jaunátre. Antennes brunes, 
nettement annelées de doré. Palpes brun foncé. Pleures roux clair et pattes jaunes. 
Ailes antérieures beige clair. Les deux paires sont étroites et très allongées. Ner- 
vulation (pl. 16, fig. 2): aus ailes postérieures, R1 est très court et aboutit sur 
Sc; f2 assez large; R2 rejoint C bien avant l’apex de l'aile: £3 assez longue. 

Génitalia Y (pl. 15, fig. 7—8) très massifs et très chitineux. IXme segment 
assez grand, bas et de forme complexe; sa partie ventrale apicale porte deux pièces 
en ovales divergents. Partie dorsale grande, volumineuse et obtuse; elle a une 
forme triangulaire, est terminée par un lobe allongé dirigé vers le haut, recourbé 
vers l’intérieur et portant une fine pointe chitineuse; le Xme segment n'est pas 
distinct du IXme segment. Appendices inférieurs simples, grands, dirigés vers le 
haut, en forme de lobe assez régulier, mais formant une large convexité antérieure; 
à leur base, ils portent une paire d'épines très chitineuses, très longues, de forme 
régulière et largement arquée vers le bas et l'extérieur. Pénis pas très grand, assez 
grêle et de forme irrégulière; sur son tiers basal, il est dirigé obliquement vers 
l'avant et le haut, est horizontal vers l'arrière sur son tiers médian, puis à nouveau 
oblique vers le haut et l'avant sur son tiers apical. 

Envergure 6—8,5 mm. 

Cette espèce est la plus spécialisée que j'aie trouvée au Pakistan ce qui est 
visible à la forme massive de la partie dorsale des génitalia du g; elle est voisine 
de forcipata Mart. 

Himalaya: Muzaffarabad 16—21.V1.1953, 1 g; Balakot 23.V1.1953, 
á g; Balakot 16.X.1954, assez commun (holotype g et allotype 9 ). 
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Abaria margaritifera Schm. 


Abaria margaritifera Schmid 1958 Arch. f. Hydrobiol. 54, p. 99—100, pl. 17, figs. 11—14 
(Ceylan). 

J'ai trouvé cette espèce en milieu hydropétrique à deux localités de basse al- 
titude, situées au pied de l'Himalaya, où sa présence est fort intéressante. Les 
insectes himalayens présentent les caractères suivants: 

Ailes antérieures le plus souvent avec trois taches blanches. Forme des ailes 
semblable à celle des spécimens de Ceylan, mais les postérieures sont plus effilées 
à l’apex. Nervulation (pl. 16, fig. 1): aux ailes antérieures la transversale RI—R2 
est située au début de la cellule discoïdale; la deuxième fourche apicale (?) débute 
au niveau de la pointe antérieure de la 2me cellule préapicale. Première nervure 
cubitale évanescente à l’apex et aux deux ailes. Taches ocellaires visibles. Les 
appendices supérieurs sont très longs, mais légèrement rétrécis au milieu de leur 
longueur par un infléchissement des bords supérieurs et inférieurs. 

Himalaya: Balakot 23.V1.1953, 5 g 3 2; Kawai 24.V1.1953, 1 9; 
Muzaffarabad 15.X.1953, 1 g; Kawai 17.X.1953, 1 9. 


PADUNIELLINAE 
Paduniella Ulm. 


Les trois Paduniella décrites ci-après sont de très petits insectes entièrement 
jaune roux clair, avec les antennes brunes, annelées de jaune et les pattes jaune 
argenté. La nervulation est identique chez les trois formes et semblable à celle de 
ceylanica, Aux ailes antérieures, toutefois, SR bifurque un peu plus précocement. 

Paduniella, genre oriental, ne se trouve qu’au pied de l'Himalaya et dans les 
contre-forts de celui-ci, au bord des eaux courantes. 


Paduniella outtara spec. nov. 


Génitalia $ (pl. 16, fig. 3—4): IXme segment avec le bord antérieur portant 
une forte échancrure triangulaire; partie dorsale particulièrement petite, courte et 
bien proéminente. Prolongements du IXme segment grands, robustes, aussi longs 
que les appendices inférieurs et en ovales assez larges. Appendices inférieurs assez 
grands, apparaissant régulièrement larges, vus de profil; à Papex, ils portent une 
échancrure triangulaire et se terminent en deux lobes: un supérieur ovale et un 
inférieur en demi-ovale; pointe interne située au milieu de l’appendice, en forme 
de trapèze aux angles obtus et assez fortement chitineux. Appareil pénial long; 
vu de profil, le pénis montre un léger épaississement médian et une extrémité 


Planche 16. Fig. 1. Abaria margaritifera Schm., nervulation. — Fig. 2. Psychomyia asvagosha 
spec. nov., nervulation. — Fig. 3. Paduniella outtara spec. nov., armature génitale du 6, 
vue de profil. — Fig. 4. Id., appendice inférieur, vu de dessous. — Fig. 5. Paduniella 
magadha spec. nov., armature génitale du 3, vue de profil. — Fig. 6. Id., appendice in- 
ferieur et appareil pénial, vus de dessous. — Fig. 7. Paduniella maurya spec. nov., armature 
génitale du @, vue de profil. — Fig. 8. Id., appendice inférieur et pénis, vus de dessous. 
— Fig. 9. Hydropsyche vasoumittra spec. nov., armature génitale du 4, vue de profil. — 
Fig. 10. Id., Xme segment, vu de dessus. — Fig. 11. Id., pénis, vu de dessus. 
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subsphérique. Titillateur présent, en longue épine grêle, non accolé au pénis et plus 
long que ce dernier; son extrémité est très effilée et précédée par une ailette 
formée par le bord dorsal. Epines supplémentaires absentes. 9 inconnue. 
Envergure 7 mm. 
Penjab: Hassan Abdal 27.XIL1954, 4 g (holotype g). 


Paduniella magadha spec. nov. 


Génitalia g (pl. 16, fig. 5—6): IXme segment étroit latéralement et ven- 
tralement; partie dorsale de taille moyenne, dressée vers le haut et bien proémi- 
nente. Prolongements dorsaux du IXme segment un peu plus longs que les ap- 
pendices inférieurs, apparaissant comme des triangles assez effilés lorsqu'ils sont 
vus de profil. Appendices inférieurs plutôt courts, assez larges et deux fois plus 
minces sur leur moitié apicale que sur leur partie basale; ils ne sont pas échancrés à 
l'apex et leur bord inférieur est pourvu d’un bourrelet continu; à leur extrême 
base, le bord inférieur forme une ailette triangulaire. Pointe interne située au 
milieu de la longueur de l’appendice et en lobe ovale. Pénis assez grêle, appa- 
raissant largement ovale à l'extrémité vu de profil et ogival, avec la face inférieure 
concave, lorsqu'il est vu par dessous. Titillateur présent, très grêle et un peu plus 
court que le pénis auquel il est accolé sur toute sa longueur. Il y a deux épines 
supplémentaires asymétriques et insérées sur une base commune; celle de gauche 
est rectiligne et très courte; celle de droite est robuste, presque aussi longue que 
le pénis et sinueuse dans un plan horizontal. 

Envergure 4,5—5 mm. 

Himalaya: Muzaffarabad 16—21.VI.1953, holotype &, allotype 9 et 
un paratype g. 


Paduniella maurya spec. nov. 


Génitalia g (pl. 16, fig. 7—8): IXme segment relativement allongé laté- 
ralement et ventralement; dorsalement, sa structure est complexe: de chaque côté 
d'une pointe probablement issue du Xme segment, se trouvent les deux prolonge- 
ments dorsaux, courts, obtus et concaves vers l'intérieur. Appendices inférieurs 
bien allonges, un peu arqués vers le bas, de largeur assez régulière, sauf à la 
partie subapicale dont le bord supérieur est infléchi; l'extrémité n'est pas échan- 
crée; pointe interne située au niveau du tiers apical de l'appendice, en petit lobe 
ovale et assez bien dégagé. Appareil pénial remarquablement long. Pénis grêle à 
la base et s'épaississant régulièrement jusqu'à l’apex qui est engraissé latéralement, 
tronqué et asymétrique. Titillateur présent, en longue et fine épine, régulièrement 
arquée, un peu plus long que le pénis et non étroitement accolé à ce dernier. Il 
y a deux épines supplémentaires asymétriques et accolées à leur base; celle de 
gauche est courte, rectiligne et dirigée obliquement vers le haut; celle de droite est 
aussi longue que le pénis, aiguë, un peu élargie avant l'extrémité et sinueuse dans 
un plan horizontal. @ inconnue. 

Envergure 5—6 mm. 

Cette espèce est bien différente de la précédente par la forme de la partie 
dorsale du IXme segment et des appendices inférieurs; l'appareil pénial et les 
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épines supplémentaires ont une conformation presque identique, quoique toutes les 
pièces soient plus longues. 
Himalaya: Balakot 23.V1.1953, holotype 4 et 4 G' paratypes. 


HYDROPSYCHIDAE 


La faune des Hydropsychides du Pakistan n'est pas très riche et se compose de 
deux éléments centro-asiatiques, Hydronema persica Mart. et Hydropsyche kazna- 
kovi Mart., de deux formes orientales, Diplectrona burha spec. nov. et Diplectro- 
nella kimalaksa spec. nov. et de trois Hydropsyche d'origine moins aisée à deter- 
miner. Dans l'Himalaya, les Hydropsychides ne s'élèvent guère au-dessus de 9.000 
ft et paraissent être fort rares dans le Karakoram. 

Je n'ai point trouvé de Macronematines, mais leur présence au Penjab n'est pas 
impossible. 


HYDROPSYCHINAE 


Hydronema persica Mart. 


Hydronema persica Mattynov 1914 Ann. Zool. St-Pétersb. 19, p. 127—129, fig. 1—4 
(Ferghana). 

Cette espèce a une position systématique fort intéressante, intermédiaire entre les 
Hydropsychinae et les Macronematinae. Les yeux sont petits, la face fortement 
bombée et les palpes minuscules et cachés dans la dépression péribuccale. Les 
ailes sont étroites, la membrane presque glabre et non tachetée et les nervures tres 
fines. Aux ailes antérieures, la cellule discoïdale est remarquablement courte et 
large. Le corps est noir et les deux ailes opaques et uniformément blanches. 

Dans le Karakoram, Hydronema persica habite les rivières principales. Je la 
connais aussi d' Afghanistan. 

Karakoram: Gilgit 9—27.VIL1954, 4 & 5 9 ; Chatorkhand 30.VIL. 1954, 
Sn 


Hydropsyche kaznakovi Mart. 


Hydropsyche kaznakovi Martynov 1915 Ann. Mus. Zool. Acad. Sci. Imp. 19, p. 411, 
fig. 6—7 (Turquestan). 
Hydropsyche kaznakovi Martynov 1935 Rec. Ind. Mus. 37, p. 170—171, fig. 74 (Chitral). 


Déjà connue du Turquestan russe et du Kafiristan, cette espèce habite certaine- 
ment tout le Pakistan septentrional; mais je ne l’ai retrouvée que dans l'Himalaya, 
où elle fréquente les grandes rivières. Dans la vallée de Kaghan, en particulier, 
elle est très commune le long de la Kunhar, entre 6.000 et 9.000 ft. L'envergure 
varie de 20 à 28 mm chez le 4 et de 22 à 32 mm chez la 2. 

Himalaya: Kaghan 27—29.V1.1953, commun; Naran 30.VI, 5.VIL.1953, 
2 g; Battakundi 6.V11.1953, 1 g; Shardi 1—13.V111.1953, 1 & 1 2. 


Hydropsyche vasoumittra spec. nov. 


Dessus du corps brun roux, à pilosité dorée. Antennes jaune doré annelées de 
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brun à la base. Face et palpes bruns. Pleures et pattes jaunes. Ailes antérieures de 
la coloration habituelle, d'aspect général assez clair, brun foncé, criblées de ma- 
cules dorées. Abdomen brun; à l'angle apical supérieur du IXme sternite se trouve 
un petit lobe ovoïde, en relation avec un petit sac interne. 

Génitalia § (pl. 16, fig. 9—11): IXme segment très court sur tout son pour- 
tour, mais fortement bombé dorsalement et avec une grande apophyse latérale 
triangulaire. Xme segment petit et fortement découpé; sa face dorsale est concave 
à la base, puis forme trois lobes très proéminents et accolés: deux basaux velus et 
un plus apical glabre; avant l'extrémité du segment se trouvent deux prolonge- 
ments gréles, recourbés vers le bas et un peu épaissis au milieu de leur longueur. 
Appendices inférieurs grêles; le 2me article est cônique, beaucoup plus mince que 
Particle basal et 3,5 fois plus court que ce dernier. Penis gros et court; à sa partie 
préapicale il porte deux appendices rigides, de contours irréguliers, pointus et 
dirigés vers le bas et l'avant; la partie apicale forme une sorte de cupule tournée 
vers le haut et dans laquelle sont insérées des pointes épaisses, obtuses, côniques et 
plus ou moins dentelées; au milieu de ces pointes sont visibles un mince organe 
membraneux et érectile et un gros lobe, également membraneux, à l’apex duquel 
débouche le canal éjaculateur, assez chitineux et visible tout le long du pénis. 

Envergure 16—18 mm. 

Hydropsyche vasoumittra appartient au groupe de nevae Kol. (Scandinavie). 
Elle habite les grandes rivières, comme kaznakovi, aussi bien dans l'Himalaya que 
le Karakoram. 

Himalaya: Shardi 1—13.V111.1953, holotype g; Muzaffarabad 16—21. 
VLOA 2] 0. 

Karakoram: Gilgit 9—27.V11.1954, 1 Y. 


Hydropsyche poushyamittra spec. nov. 


Dessus du corps brun foncé, à fine pilosité dorée. Antennes brun foncé, anne- 
lées de jaune sur presque toute leur longueur. Face et palpes bruns. Pleures rous- 
ses. Pattes brun roux, avec l'extrémité des tarses annelée de jaune, aux pattes 
postérieures. Abdomen brun; il y a sur les pleurites, de petits organes informes, au 
niveau de chaque segment du milieu de l'abdomen. Les ailes sont très foncées; les 
antérieures portent des taches dorées, petites et irrégulièrement disposées. 

Génitalia g (pl. 17, fig. 1—3): [Xme segment assez court sur tout son 
pourtour; latéralement, il forme une apophyse triangulaire, relativement peu 
développée; dorsalement, il est assez bombé et porte deux larges concavités late- 
rales. Xme segment massif, terminé par deux pointes grêles, dirigées vers le bas, 
de relief complexe et formant plusieurs carènes longitudinales peu accusées. Ap- 
pendices inférieurs robustes; le 2me article est un peu plus court que la moitié de 
Particle basal et pas très aminci. Pénis très grand; c'est un organe simple, sans 
armature compliquée, presque entièrement droit, sauf à la base, où il est recourbé; 
à l'apex, il est un peu dilaté latéralement et porte un appendice membraneux en 
position ventrale et dirigé vers l’avant. Le pénis est maintenu par un frein inséré 
presque tout le long de sa face dorsale et sur la face apicale du Xme segment; 
le seul mouvement possible du pénis est de basculer verticalement vers le bas. 

Envergure 19—26 mm. 
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J'ai capturé cette intéressante espèce au Bélouchistan et dans l'Himalaya. 

Bélouchistan: Central Zarghun 28.1V.1954, 1 g. 

Himalaya: Kawai 24.V11953, 2 S 2 9; Kaghan 27—29.V1.1953, 3 g 
2 2 (holotype g et allotype 2); Shardi 1—13.VIIL1953, 2 g. 


Hydropsyche gautamittra spec. nov. 


Dessus du corps brun roux, à pilosité doré clair. Antennes annelées de brun 
et de jaune. Face, palpes, pleures et pattes jaune roux. Abdomen brun roux. 
Ailes antérieures presque entièrement jaune Di avec une très faible ponctuation 
brune. 

Génitalia g (pl. 17, fig. 4—6): IXme era court, mais avec le bord an- 
terieur fortement bombé et une apophyse latérale bien développée. Xme segment 
de forme assez élancée et de relief simple ; il porte une bosse médio-dorsale et 
se termine par deux courts lobes parallèles. Appendices inférieurs assez greles, 
avec le 2me article un peu plus mince que l’article basal et dépassant la moitié de 
la longueur de ce dernier. Pénis grand et complexe; il est très épais et arqué à 
sa base; au milieu de sa longueur, il porte deux courtes cornes, insérées à sa face 
inférieure, au centre d'une zone peu chitineuse; il est également pourvu d'une 
grande lame dorsale horizontale qui lui est accolée; avant l’apex, il porte un gros 
tubercule bilobé, en position dorsale; l'extrémité du pénis est épaissie et donne 
naissance à deux bouquets de fines épines. 

Envergure 13—14 mm. 

Hydropsyche gautamittra parait fréquenter le Penjab et le pied de l'Himalaya 
seulement; elle parait être fort voisine, synonyme peut-être, de Diplectrona ulmeri 
Mart., qui doit prendre place dans le genre Hydropsyche. Elle est également très 
semblable à ardens McL. 

Himalaya: Balakot 16.X.1953, 1 g- 

Penjab: Hassan Abdal 27.X11.1954, holotype g, allotype 2 et un g 


paratype. 


DIPLECTRONINAE 


Diplectrona burha spec. nov. 


? Hydromanicus marginatus Betten 1909 Rec. Ind. Mus. 3, p. 236—237, pl. 15, fig. 13 
(Kurseong). 

Diplectrona marginata Martynov 1935 Rec. Ind. Mus. 37, p. Kal fig. 83—84 (Pen- 
jab, United Provinces, Bengale). 


Planche 17. Fig. 1. Hydropsyche poushyamittra spec. nov., armature génitale du £, vue de 
profil. — Fig. 2. Id., apex du pénis, vu de dessus. — Fig. 3. Id., Xme segment, vu de des- 
sus. — Fig. 4. Hydropsyche gautamittra spec. nov., armature génitale du 4, vue de profil. 
— Fig. 5. Id., Xme segment, vu de dessus. — Fig. 6. Id., pénis, vu de dessus. — Fig. 7. 
Diplectrona burha spec. nov., armature génitale du 4, vue de profil. — Fig. 8. Id., vue 
de dessus. — Fig. 9. Id., Xme segment d'un autre spécimen, vu de profil. — Fig. 10. Id, 
vu de dessus. — Fig. 11. Diplectronella kimalaksa spec. nov., armature génitale du 3, vue 
de profil. — Fig. 12. Id., vue de dessus. — Fig. 13. Setodes madhyamika spec. nov., 
nervulation. — Fig. 14. Setodes nagarjouna spec. nov. nervulation. 
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Dessus du corps brun foncé, avec une pilosité brun doré, formée de minus- 
cules poils couchés et d'autres, longs et hérissés. Antennes jaune roux, annelées 
de brun à la base et de jaune clair sur le reste de leur longueur. Face brune, à 
pilosité noirâtre. Palpes bruns. Pleures brun roux. Pattes jaune roux, avec l’extre- 
mité de chaque article des tarses jaune clair. Organes abdominaux à peine plus 
longs que le segment qui les porte. 

Ailes antérieures brun foncé, avec le ptérostigma bien marqué et des taches 
dorées, indistinctes, comme chez Hydropsyche angustipennis Curt. Ailes posté- 
rieures aussi foncées que les antérieures, mais plus grises et avec le ptérostigma 
également souligné de sombre. 

Génitalia g (pl. 17, fig. 7—10) assez variables, ce qui m'avait tout d'abord 
fait croire à l'existence de deux espèces; mais les variations ne sont pas nettement 
tranchées. IXme segment pas très allongé latéralement. Xme segment de relief as- 
sez complexe; latéralement, se trouvent deux gros tubercules ovales, verticaux et 
velus; les deux angles apicaux latéraux forment deux ailettes, en général qua- 
drangulaires, avec l'angle apical inférieur arrondi et l'angle supérieur aigu; la 
forme de ces ailettes est variable par le développement de leurs angles. Entre ces 
dernières se trouvent deux lobes ovales et horizontaux, de longueur également 
variable; quand les ailettes latérales sont assez découpées elles sont largement 
distantes et les lobes médians sont assez longs (pl. 17, fig. 7—8). Chez les in- 
sectes dont les ailettes sont obtuses elles sont plus rapprochées et les lobes médians 
sont courts et c'est là le cas de la majorité des spécimens que j'ai capturés (pl. 
17, fig. 9—10). Deuxième article des appendices inférieurs assez court et beau- 
coup plus mince que le ler. Pénis obtus à l’apex, de structure complexe et peu 
claire et portant deux lobes apicaux supérieurs, érectiles. 

Envergure très variable 13—23 mm. 

Il est probable que cette espèce soit celle que MARTYNOV a décrite sous le nom 
de marginata Bet., quoique mes figures ne correspondent pas bien à celle de 
l'auteur russe. Comme marginata a été primitivement décrite d'après deux 9, il 
n'est pas sûr que MARTYNOV ait correctement nommé son matériel. Je préfère 
donc donner un nouveau nom à mes insectes. 

Si cette espèce était réellement la même qu'a décrite MARTYNOV, elle serait 
répandue dans toute la chaîne himalayenne. Au Pakistan septentrional, elle est 
largement répandue, aussi bien dans l'Himalaya que le Karakoram; on la trouve 
de mai à juillet, entre 3.000 et 7.200 ft d'altitude. Elle fréquente les petits ruis- 
seaux et vole en essaim en fin d'après-midi. 

Himalaya: Murree 8.V1.1953, 5 g; Muzaffarabad 16—21.V1.1953, as- 
sez commun; Kawai 24.V1.1953, 1 g; Kaghan 27—29.V1.1953, 3 g; Muzaf- 
farabad 10—12.V.1954, commun (holotype g' et allotype 2 ); Kanur 13.V.1954, 
I, @fe 

Karakoram: Shinghai Gah 6—8.V11.1954, 6 g; Gulmiti 29.V11.1954, 


Diplectronella kimalaksa spec. nov. 


Dessus du corps brun noirätre, à pilosité brune. Antennes annelées de jaune 
roux et de brun. Face et palpes brun noirätre, à pilosité noire. Pleures roux clair. 
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Pattes gris roux. Organes abdominaux aussi longs que les trois segments suivants 
réunis. 

Aux ailes antérieures, l'aire post-costale est presque entièrement jaune et le 
long de cette bande claire se trouvent trois taches gris noir, assez grandes. Le 
reste de l'aile est très finement et intensément tacheté de doré clair et de gris 
noir. Ailes postérieures grisâtres, assez foncées. 

Génitalia $ (pl. 17, fig. 11—12): IXme segment assez court, bombé dor- 
salement et rétréci ventralement. Xme segment situé plus bas que la face supé- 
rieure du IXme segment et constitué par deux lobes triangulaires, divergents et 
arrondis à l'extrémité; entre eux deux, se trouvent deux autres lobes étroitement 
ovales, horizontaux et accolés. Appendices inférieurs longs et grêles; le deuxième 
article atteint les 2/5 de la longueur du ler et est environ trois fois plus grêle. 
Pénis court et portant deux lobes apicaux supérieurs, minces, surmontant une 
cupule obtuse. 9 inconnue. 

Envergure 15—17 mm. 

Penjab: Hassan Abdal 27.X11.1954, 3 g (holotype &). 


LEPTOCERIDAE 


Les Leptocérides ne sont pas des insectes d'altitude. Toutes les espèces décrites 
ci-après ont été trouvées au pied de l'Himalaya et dans les premiers contre-forts 
de cette chaîne. Une seule espèce fait exception, une Adicella comme dans les 
Alpes, et peuple toutes les montagnes, jusqu'à 8.000 ft d'altitude environ. 

Dans les rares cours d’eau du Penjab, vit un numbre d'espèces certainement 
plus élevé que celui que j'ai trouvé. Passé 3.500 ft, on ne trouve plus guère que 
des Adicella, 


Mystacides indica Mart. 
Mystacides indica Martynov 1936 Rec. Ind. Mus. 38, p. 280—281, fig. 50 (Kumaon). 


J'ai capturé cette espèce près d’une rivière profonde et tranquille, où les insectes 
volaient en essaims, en fin d'après-midi, comme le fait Myst. azurea L. en Europe. 
Penjab: Hassan Abdal 27.X11.1954, commun. 


Setodes nagarjouna spec. nov. 


Face dorsale du corps jaune blanc, recouverte d'une pilosité argentée. Antennes 
blanches et brillantes. Palpes brun clair. Pleures rousses. Pattes jaune blanc. Ab- 
domen vert clair. 

Les deux ailes sont étroites et assez pointues. Les antérieures sont jaune très pale 
et uniformément parsemées de petites macules blanches indistinctes. Nervulation 
(pl. 17, fig. 14): aux ailes antérieures, cellule discoïdale petite et disposée un peu 
obliquement par rapport à l'axe longitudinal de l'aile; f1 deux fois plus longue 
que son pétiole et fourche de M égale au sien. Aux ailes postérieures, bifurcations 
du SR et de M situées très près de l’apex de l'aile; f5 assez longue; moitié basale 
du SR disparu. 
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Génitalia Y (pl. 18, fig. 1—2): IXme segment assez régulièrement court sauf 
dorsalement, où il est probablement interrompu. Xme segment largement triangu- 
laire, horizontal et prolongé par deux très longues pointes grêles, recourbées vers 
le bas, régulièrement convergentes, sauf à l'apex où elles se recourbent un peu 
vers l'extérieur. Appendices praeanaux vestigiaux et formant deux verrues sur les 
côtés du Xme segment. Appendices inférieurs courts et très hauts; l’angle inférieur 
forme une pointe dirigée obliquement vers le bas; la partie supérieure est assez 
complexe, porte deux pointes apicales obtuses, s'évase horizontalement ct forme 
une sorte de terrasse assez spacieuse. Pénis long, d’abord dirigé un peu oblique- 
ment vers le haut, puis recourbé verticalement vers le bas; son extrémité forme une 
ogive aiguë, précédée d’une petite ailette dorsale; la base du pénis est subsphéri- 
que et creusée d'une rainure spiralée dans laquelle est enroulée la base des titilla- 
teurs. Ces derniers sont pairs, symétriques, en épines régulièrement grêles, très 
largement arqués vers le bas et aussi longs que le pénis. 

Génitalia 9 (pl. 18, fig. 3—4): partie dorsale du IXme segment en toit large- 
ment triangulaire et légèrement échancré à l’apex. Valves en forme d'ovales assez 
allongés, un peu obliques vers le bas, concaves latéralement et échancrées à l'ex- 
trémité. Appareil vaginal petit, très chitineux, de constitution compliquée, en- 
touré d'une large cavité à parois chitineuses et prolongé vers l'avant par un très 
long cylindre membraneux et plissé longitudinalement. 

Envergure 12—13 mm. 

Cette espèce est voisine de argentoaurea Ulm. (Ceylan) et de wnispina Matt. 
(Chota Nagpur) par les grandes lignes des génitalia, mais elle s'en distingue par 
de nombreux caractères de détail. 

J'ai capturé Setodes nagarjouna dans une riziere désaffectée, en bordure d'un 
torrent, en juin et octobre. 

Himalaya: Balakot 23.VI.1953, assez commun (holotype Y et allotype 
9); Balakot 16.X.1953, 2 ¢. 


Setodes madhyamika spec. nov. 


Dessus du corps noir, 4 pilosité brun foncé. Antennes également notres et fine- 
ment annelées de blanc. Palpes brun foncé; pleures brunes et pattes jaune brun. 
Abdomen brun foncé. 

Ailes étroites et de forme curieuse; les antérieures sont obtuses à l'apex, mais 
la partie supérieure du bord apical est échancrée de facon telle que la pointe de 
l'aile parait légèrement recourbée vers l'avant. Ailes postérieures avec une pointe 
effilée et l'extrémité du bord inférieur un peu échancré. Ailes antérieures brun 
noir, avec une tache transversale blanche au niveau du ptérostigma; le reste de 
l'aile est finement pailleté d'argent. Ailes postérieures brun foncé. Pilosité des an- 
térieures épaissie, mais pas écailleuse. Nervulation (pl. 17, fig. 13): aux ailes 
antérieures, R1 est épaissi à sa partie terminale ct forme un coude vers l'arrière au 
milieu de la longueur de la cellule discoïdale; f1 un peu plus longue que son 
pétiole; cellule discoidale longue et étroite; fourche de M non pétiolée; f5 égale- 
ment étroite. Aux ailes postérieures, f1 très courte, fourche de M longue et f5 
petite. 
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Génitalia Y (pl. 18, fig. 5—6): IXme segment très allongé, surtout ventrale- 
ment, mais rétréci dorsalement, où il est probablement interrompu; ses angles 
moyens sont prolongés en épines cylindriques, légèrement sinueuses, convergentes 
à l'extrémité et nettement plus longues que les appendices inférieurs. Appendices 
praeanaux absents. Xme segment formant une masse de petite taille, servant de 
substrat à deux épines semblables à celles du IXme segment, aussi longues qu'elles, 
également sinueuses, mais un peu divergentes à l'extrémité. Appendices inférieurs 
pas très grands et de forme simple; ils sont horizontaux, convergents et conca- 
ves vers l'intérieur; leurs arêtes sont fortement crénelées et, à la base, ils forment 
une proéminence également denticulée. Appareil pénial de forme difficilement 
compréhensible et entièrement contenu dans le IXme segment; le pénis parait être 
un lobe simple et subvertical, surmonté par une masse ovoïde, très chitineuse. 
Titillateurs absents. © inconnue. 

Envergure 10 mm. 

Cette espèce appartient au groupe de mahawansa Schm. 

Himalaya: Balakot 16.X.1953, holotype g. 


Setodes spec. ? 


Insecte brun. Les ailes antérieures ont perdu leur pilosité, mais ont conservé de 
petits groupes d'écailles blanches. Partie dorsale du IXme segment échancrée à 


son extrémité. 
Himalaya: Balakot 16.X.1953, 12. 


Adicella McL. 


Au Pakistan, le genre Adicella est le mieux représenté de la famille et toutes 
les espèces appartiennent au groupe de biramosa. Ad. dhruvasena spec. nov. a 
été trouvée en plaine; marendraya spec. nov. a été capturée à deux endroits en 
altitude moyenne; dharasena spec. nov., au contraire, est très répandue le long 
de nombreux petits ruisseaux, torrents, sources et rochers ruisselants; elle habite le 
Bélouchistan, aussi bien que l'Himalaya et le Karakoram. Ces deux dernières 
espèces sont bien différentes et reconnaissables immédiatement à leur facies, mais 
je ne pense pas que l'on puisse les distinguer à coup sûr en ne voyant que les 
génitalia. 


Planche 18. Fig. 1. Setodes nagarjouna spec. nov., armature génitale du &, vue de profil. 
— Fig. 2. Id., vue de dessus. — Fig. 3. Id., armature génitale de la 9, vue de profil. — 
Fig. 4. Id., vue de dessous. — Fig. 5. Setodes madhyamika spec. nov., armature génitale 
du &, vue de profil. — Fig. 6. Id., vue de dessus. — Fig. 7. Adicella dhruvasena spec. 
nov., armature génitale du £, vue de profil. — Fig. 8. Id., vue de dessus. — Fig. 9. Id., 
nervulation. — Fig. 10. Adicella dharasena spec. nov., armature génitale du &, vue de 
profil. — Fig. 11. Id., vue de dessus. — Fig. 12. Adicella narendraya spec. nov., armature 
génitale du 8, vue de profil. — Fig. 13. Id., vue de dessus. 


PLAAT 18 
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Adicella dhruvasena spec. nov. 


Dessus du corps roux clair, à pilosité jaune. Antennes uniformément argentées. 
Pleures roux très clair et pattes jaunes. Abdomen vert clair, teinté de brun à la 
face dorsale. 

Ailes antérieures beige foncé, avec de courtes lignes brun foncé, bordées de 
clair, très nettes chez les insectes dont la pilosité est en bon état; il y en a une 
série au milieu de l'aile, parallèles et régulièrement décalées les unes par rapport 
aux autres et quelques-unes disposées en arc de cercle dans les cellules apicales; 
d'autre part, les extrémités de ces dernières portent chacune un croissant brun dont 
les cornes sont situées sur la nervure costale. Ailes postérieures gris foncé. Ner- 
vulation semblable à celle de biramosa, sauf que, aux ailes antérieures, la cellule 
discoïdale est un peu plus grande et la f1 légèrement plus longue que son pétiole 
(pl. 18, fig. 9). 

Génitalia g (pl. 18, fig. 7—8): IXme segment court sur tout son pourtour; 
dorsalement, il forme une grande pointe triangulaire et bifide. Appendices 
praeanaux de taille moyenne, apparaissant piriformes vus de profil et arrondis avec 
une base étroite, vus de dessus. Xme segment subtriangulaire, avec l’apex mousse, 
très légèrement tourné vers le haut et caréné latéralement, ce qui est bien apparent 
en vue dorsale; la base de cette pièce forme une vaste concavité inférieure; le bord 
dorsal constitue une proéminence obtuse, impaire, suivie de deux petites plaques 
subhorizontales et légèrement divergentes. Appendices inférieurs grands et massifs; 
la branche supérieure est un peu plus étroite que la branche inférieure et obtuse à 
son extrémité, qui est légèrement échancrée; branche inférieure passablement plus 
longue, en lobe simple, droite et avec la face interne granulée et porteuse de très 
courtes soies raides. 

Les génitalia de la $ se distinguent de ceux de biramosa par les caractères 
suivants: les concavités du VIIIme sternite sont très petites et non granulées; les 
appendices pracanaux ne sont pas pointus; le bord dorsal apical du Xme segment 
n'est pas prolongé en pointe et les valves du Xme segment ne portent pas de 
carène à leur bord supérieur. 

Envergure 14—17 mm. 

Cette espèce est la plus voisine connue de biramosa; cela est visible par la 
forme du Xme segment et des appendices inférieurs. Elle est bien reconnaissable 
à l'obtusité de la branche supérieure des appendices inférieurs et à ses ailes an- 
térieures beiges, lignées de noir. 

Je Vai trouvée une seule fois, près d'une source se déversant dans un étang. 

Penjab: Hassan Abdal 27.XI1.1954, assez commun (holotype g et allo- 


type 2). 
Adicella dharasena spec. nov. 


Dessus du corps roux clair, à pilosité jaune. Antennes uniformément argentées. 
Pleures et pattes jaune clair. Abdomen vert, teinté de brun à la face dorsale. 
Ailes antérieures jaune ochracé clair, avec quelques taches brunes, rares, petites 
et très peu distinctes. Ailes postérieures jaune grisâtre. Nervulation semblable à 
celle de dhruvasena. 

Génitalia S (pl. 18, fig. 10—11): IXme segment très court sur tout son 
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pourtour et prolongé dorsalement par deux pointes triangulaires. Kme segment 
subtriangulaire, étroitement arrondi 4 l’apex ot il n’est pas caréné et avec la base 
du bord dorsal formant deux paires de tubercules. Appendices inférieurs moins 
robustes que ceux de dhruvasena; la branche supérieure forme un angle presque 
droit avec la branche inférieure; elle est très grêle et arrondie à l'extrémité; bran- 
che inférieure en lobe simple, légèrement recourbée vers le haut et avec les faces 
inférieure et interne fortement granulées et hérissées de très courtes soies. 

Les génitalia de la 9 se distinguent de ceux de biramosa par les concavités du 
Villme sternite très petites et non granulées, le Xme segment en tube court et 
cônique, les appendices praeanaux petits et arrondis et les valves du Xme segment 
composées d’une partie supérieure oblique, concave vers le haut et l'intérieur et 
une partie inférieure concave horizontalement vers l'intérieur. 

Envergure 13—18 mm. 

Ad. dharasena se reconnait très facilement à sa coloration jaune ocre, très 
claire. Elle parait avoir une large aire de répartition géographique car je Vai 
trouvée au Bélouchistan, dans l'Himalaya et le Karakoram; je ne la connais pas 
d'Iran. Elle est commune au Pakistan, entre 7.000 et 10.000 ft, de mai à octobre. 
Ses valences écologiques paraissent être assez larges car elle vit en général le long 
des ruisseaux raides et terreux, mais on la trouve aussi près des ruisselets caillou- 
teux, des torrents, des sources calmes et des marais herbus, mais toujours dans le 
voisinage de la source. 

Bélouchistan: Central Zarghun 1—3.V.1953, assez commun; Central 
Zarghun 28.1V.1954, assez commun. 

Himalaya: Murree 8.V1.1953, assez commun; Kaghan 27—-29.V1.1953, 
2 g: Doian 31.V.1954, commun. 

Karakoram: Nansoc 27.1X.1953, commun (holotype g et allotype 2 ); 
Shigar 1—3.X.1953, assez commun; Katzarah Tso 5.X.1953, 2 Y; Skardu 
(aéroport) 13.X.1953, 1 g; Gulmiti 29.VIL1954, 2 $ 2 2; Chhanthir Gah 
5—7.VIIL1954, 1 g; Gulapur 28.VIL1954, 1 g. 


Adicella narendraya spec. nov. 


Dessus du corps brun foncé, á pilosité brun roux. Antennes uniformément 
argentées. Pleures rousses et pattes jaunátres. Abdomen vert brun, assez foncé. 

Ailes antérieures de très jolie coloration; elles sont teintées d’un roux assez 
clair, quoique plus terne que celui de reducta et sont bordées sur tout leur pour- 
tour d'une bande brun foncé aux contours indistincts; il y a en outre quelques 
très petites taches brunes, peu visibles à l’anastomose. Ailes postérieures brunes, 
assez foncées. Nervulation semblable à celle de dhruvasena. 

Les génitalia du g se différencient de ceux de dharasena par des caractères 
de très faible importance et pas toujours constants (pl. 18, fig. 12—13). Appen- 
dices pracanaux plus petits et régulièrement arrondis; proéminences du bord dorsal 
du Xme segment plus fortement saillantes et apex du Xme segment bombé en- 
dessus; le fond de l’échancrure séparant les deux branches des appendices in- 
férieurs est peut-être plus anguleuse. 

Génitalia 9 semblables à ceux de dharasena. 
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Envergure 11—13 mm. 

S'il est très difficile de distinguer cette espèce de dharasena par les génitalia, 
elle se reconnait immédiatement à sa petite taille et à la coloration des ailes an- 
térieures. 

Himalaya: Shardi 1—13.VIII.1953, commun (holotype ¢ et allotype 9 ); 
Janwai 29.VII1.1953, 1 g. 


Triaenodes sp.? 


Penjab: Hassan Abdal 27.XI1.1954, 1:9 de grande taille, avec les ailes 
antérieures nuancées de brun et de jaune et de grandes valves au Xme segment. 


Oecetis eburnea spec. nov. 


Corps roux très clair, un peu plus foncé à la face dorsale. Antennes blanches. 
Pattes jaune blanc, fortement argentées. 

Ailes antérieures uniformément jaune beige, très pale, couleur vieil ivoire; 
elles sont assez larges, et obtusément arrondies à l’apex. Ailes postérieures blan- 
chätres, plus étroites que les antérieures, avec l'apex pointu. Nervulation semblable 
à celle de susranasara Schm. avec, aux ailes antérieures, la cellule discoidale très 
longue et l’anastomose subparallèle au corps et composée de deux parties nette- 
ment distinctes. 

Génitalia g (pl. 19, fig. 1—2): IXme segment assez régulièrement étroit sur 
tout son pourtour; ses angles moyens, comme chez sumanasara, sont prolongés en 
longues lamelles, atteignant l'extrémité du pénis, recourbées vers le bas, aplaties 
dorso-ventralement et jouant peut-être le rôle de titillateurs; le milieu du bord 
apico-dorsal du IXme segment est prolongé par un petit bouton obtus. Appendices 
pracanaux accolés l'un à l'autre, divergents, ovoïdes et pointus. Le Xme segment 
ne constitue probablement qu'une petite pointe médiane grêle et un peu plus 
longue que les appendices supérieurs. Penis pas très gros, dépourvu de titillateurs, 
horizontal, inerme, aminci en son milieu et avec son angle apical inférieur pro- 
longé en un triangle dirigé vers le bas. Appendices inférieurs assez grands, ap- 
paraissant subrectangulaires, vus de profil, avec le bord supérieur sinueux et 
l'apex recourbé vers le haut; vus de dessus, ils se montrent fortement concaves, 
avec l'extrémité fortement recourbée vers l'intérieur, la pointe arrondie et portant 
de fines épines. 9 inconnue. 

Envergure 12—13 mm. 

Cette espèce est fort voisine de swmanasara Schm. (Ceylan) par ses génitalia 
simples et les longs prolongements du [Xme segment, mais s'en distingue aisé- 
ment par sa couleur claire, ses ailes antérieures moins obtuses et la forme du 
pénis et des appendices inférieurs. 

Penjab: Hassan Abdal 27.X11.1954, commun (holotype g). 


PHRYGANEIDAE 


Les Phryganeides sont rares dans l'Himalaya et représentées probablement uni- 
quement par Oopterygia asiatica Bet., qui fréquente les petits ruisseaux. Dans le 
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Karakoram et le Pamir, je n'ai pas capturé d’adultes, mais ai remarqué de nom- 
breuses larves dans les lacs du Shandur Pass et de la haute vallée de Yarkhun. 


Oopterygia asiatica Bet. 
Neuronia asiaticz Betten 1909 Rec. Ind. Mus. 3, p. 242, pl. 18, fig. 13—14 (Assam). 


Cette belle espèce parait être rare dans l'Himalaya. On la trouve en altitude 
moyenne (7.500—9.000 ft), le long des petits ruisseaux caillouteux, endormie sous 
les pierres. 

Himalaya: Naran 30.VI—5.VI1.1953, 2 g; Battakundi 6.VIL1953, 1 d'; 
Shardi 1—13.V111.1953, une aile sous une pierre. 

Hindou-Kouch: Brumboret 19.X1.1954, une aile sous une pierre. 


LIMNOPHILIDAE 


Les Limnophilides sont abondants dans les montagnes du Pakistan septentrional 
où ils sont une des familles les mieux représentées de l'ordre. Je n'en ai pas 
trouvés en dessous de 4.500 ft, mais en haute altitude, les insectes sont extrême- 
ment communs et constituent les quatre cinquièmes de la faune des Trichoptères. 
Ils habitent toutes les eaux. 

Les Pseudostenophylacinae, d’origine orientale constituent la moitié des effectifs 
de la famille. Les Apataniinae, d’origine angarienne, ont quatre représentants et 
les Limnophilinae six seulement. Ces derniers comptent trois Limnophilini boréo- 
alpins, un Psilopterna, genre touranien, une Micropterna et un Mesophylax, 
genres d’origine peut-être méditerranéenne, qui paraissent se prolonger le long 
du système des plissements alpins, jusqu'en Chine centrale. 


APATANIINAE 


Quoique pauvre, la faune des Apataniinae du Pakistan présente un certain 
intérêt. Du genre Apatania, seul le groupe très spécialisé de malaise? est repré- 
senté. Quoique proches à la fois de l'Asie centrale et du coeur de la région orien- 
tale, les montagnes pakistanaises n'hébergent ni représentants du groupe primitif 
de complexa, ni Moropsychini. Le genre Apataniana parait être largement répandu 
en Asie centrale et le Cachemire constitue sans doute l'angle sud-occidental de 
son aire de distribution. 


Apatania Kol. 


Les Apatania sont très abondantes dans l'Himalaya, mais représentées par deux 
formes seulement, assez voisines et appartenant au sous-groupe de malaisei. Com- 
me les autres espèces du genre, on les trouve communément le long des petits 
ruisseaux et torrents, surtout dans le voisinage des sources. Les adultes volent de 
mai à octobre et de 6.500 à 13.000 ft. C'est surtout en juillet, dans la zone des 
alpages, aux environs de 11.000 ft, qu’elles sont abondantes. Dans la haute val- 
lée de Kaghan, j'ai trouvé communément les deux espèces au Lulu Sar (11.285 
ft), les 10 et 12. VIT. Les 8 et 9. VII, il n'y en avait pas à Besal (10.715 ft, mais 
le 24.VII elles y étaient communes. Cela montre que, dans cette région, les éclo- 
sions commencent dans le haut de la vallée, pour se faire d'autant plus tardivement 
que l'altitude est moindre. 
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Planche 19. Fig. 1. Oecetis eburnea spec. nov., armature génitale du ¢, vue de profil. — 

Fig. 2. Id., vue de dessus. — Fig. 3. Apatania kalariana spec. nov., armature génitale du 

4, vue de profil. — Fig. 4. Id., vue de dessous. — Fig. 5. Id., appareil pénial. — Fig. 6. 
Id., armature génitale de la 9, vue de profil. — Fig. 7. Id, vue de dessous, 
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Dans le Karakoram, hélas, je n'ai capturé que Apatania brevis, et à deux lo- 
calités seulement, alors que j'espérais y trouver l'espèce céleste copiosa, ou 
quelque autre forme endémique. 


Apatania brevis Mos. 


Apatidea brevis Mosely 1936 Journ. Bomb. Nat. Hist. Soc. 38, p. 477—478, fig. 14—16 
pl. 18 (Cachemire). 
Apatania brevis Schmid 1954 Tijdschr. v. Entom. 97, p. 43—45, fig. 77—78. 


Les génitalia du Y de mes insectes pakistanais correspondent bien aux figures 
que j'ai données en 1954 mais, sur cette grande série de spécimens, je puis sig- 
naler certaines variations. La taille des appendices n'est pas très constante et 
varie — sans doute est-ce là un cas de croissance disharmonique — en fonction de 
la grandeur des insectes. Les appendices praeanaux sont en général un peu plus 
courts que la moitié des branches externes du Xme segment, mais parfois, 
n'atteignent que le cinquième de la longueur de ces dernières. Les branches ex- 
ternes du Xme segment sont parfois épaissies et portent un dense revêtement de 
soies. Un Y de Yasin possède des appendices praeanaux très courts et des bran- 
ches externes épaisses et densément spinuliféres; le 2me article des appendices 
inférieurs est ovoide, le pénis ne porte que peu d'épines et les titillateurs sont 
longs et gréles. Chez la 9, les deux lobes que forment les bords latéraux apicaux 
du Xme segment peuvent avoir un développement relatif variable. 

Apatania brevis est très commune dans l'Himalaya, souvent mêlée à l'espèce 
suivante, de mai à octobre, entre 6.500 et 13.000 ft. C’est en juillet et vers 11.000 
ft qu'elle est la plus abondante. Elle parait être beaucoup moins commune dans 
le Karakoram. 

Himalaya: Salf-ul-Maluk Sar 1—3.V11.1953, commun; Besal 8—9.VII. 
1953, 1 g; Lulu Sar 10—12.V11.1953, très commun; Sayid Nur Baikh 19—23. 
VII.1953, 1 S; Dunga Nar 27.V11.1953, 6 d 1 9; Lilam 17.VIIl.1953, assez 
commun; Janwai 29.V111.1953, 3 g; Burzil RH 10.1X.1953, assez commun; Kel 
20-723 V.1954, 3 3 2 0. 

Karakoram: Katzarah Tso 5.X.1953, 1 g; Yasin 1—GIX.1954, 1 g 
i] hs Dalum IX 1954 1 


Apatania kalariana spec. nov. 


Grande espèce (envergure 17—21 mm). Le dimorphisme sexuel de la région 
ptérostigmale des ailes antérieures est peu accusé; R1 est à peine épaissi et ne 
porte que de rares et très courtes épines; ptérostigma peu marqué. Nervulation 
identique à celle de malaisei Kim., sauf qu'aux ailes antérieures, la cellule disco- 
idale est sensiblement plus longue. 

Génitalia Y (pl. 19, fig. 3—5) montrant quelque inconstance dans la grandeur 
des appendices; néaumoins ceux-là ont toujours une taille considérable. IXme seg- 
ment bien développé et apparaissant de longueur irrégulière, vu de profil; ven- 
tralement, il reborde faiblement les appendices inférieurs. Appendices praeanaux 
présents, ce sont les seuls dont la taille varie de façon assez importante, soit entre 
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les 3/4 et les 5/, de la longueur des branches externes du Xme segment; ce sont 
des appendices très gréles, d'une longueur considérable, d'épaisseur régulière et 
situés au-dessus de la cavité apicale, entre les branches du Xme segment. Ces 
dernières ont une section cylindrique, des contours un peu onduleux et atteignent 
deux fois et demi la longueur des appendices inférieurs; légèrement épaissies en 
pommeau à l’apex, elles sont disposées en une tenaille longuement ogivale; leur 
face interne porte une dense, fine et longue pilosité régulière, nettement plus 
développée à l'extrémité de l'organe. Branche interne du Xme segment grêle, 
atteignant la moitié de la longueur des branches externes et se terminant en une 
ogive longuement étirée. Corps du Xme segment petit. Articles basaux des 
appendices inférieurs courts, épais, avec la face externe fortement bombée et leur 
bord basal inférieur pourvu d'épaississements chitineux. Article apical de volume 
deux fois moindre environ; vu latéralement, il apparait ovoïde; vu par-dessous, 
il montre une large et peu profonde échancrure apicale et un angle interne 
proéminent, comme chez brevis. Titillateurs également semblable à ceux de 
brevis, c'est-à-dire en lamelle horizontale, courbés à angle droit vers l’intérieur, 
puis redressés à l'extérieur. Penis assez gros, assez fortement chitineux, sauf à 
Papex, qui est membraneux, subglobuleux et porte une double tangée d'épines. 

Genitala @ (pl. 19, fig. 6—7): IXme segment assez allongé dorsalement, 
mais fortement rétréci latéralement; lobes ventraux obtus, peu proéminents, de 
forme complexe et portant une cavite apicale assez profonde. Xme segment de 
forme élancée et nettement plus long que le IXme; ses bords latéraux apicaux 
portent une échancrure triangulaire. Plaque supra-génitale plus courte que le Xme 
segment, très large et assez fortement concave. Pièce centrale de l'appareil vaginal 
grêle et élancée. Plis dorsaux et latéraux supérieurs absents, mais les latéraux in- 
férieurs sont bien développés. 

Apatania kalariana est la plus proche parente de brevis; cela est visible par le 
revêtement pileux des branches externes du Xme segment, la forme des appen- 
dices inférieurs, des titillateurs et du Xme segment de la 9; elle est également 
étroitement apparentée à copiosa McL. (Tien-Shan) par l'armature du Xme seg- 
ment du g. C'est une espèce remarquable par le développement considérable des 
appendices et très intéressante, car elle montre que le gigantisme des branches 
externes est un caractère polyphylétique, apparu parallèlement dans plusieurs lig- 
nées du sous-groupe de malaisei. 

Cette espèce parait être rare dans le Karakoram, mais, au contraire fort abon- 
dante dans l'Himalaya; je l'ai presque toujours capturée en compagnie de brevis, 
mais à un grand moins nombre d’endroits. 

Himalaya: Lulu Sar 10—12.V11.1953, très commun (holotype & et allo- 
type 2); Sayid Nur Baikh 19—23.V11.1953, 1 g; Besal 24.V11.1953, assez 
commun; Jalkhad Nar 25.V11.1953, 2 g; Gittidas 16.VIL.1953, 3 g. 

Karakoram: Katzarah Tso 5.X.1953, 2 g. 


Apataniana hutchinsoni Mos. 


Apataniana hutchinsoni Mosely 1936 Journ. Bomb. Nat. Hist. Soc. 38, p. 475—476, pl. 17 
(Ladakh). 


Cette espèce est fort intéressante. L'envergure des deux exemplaires que j'ai 
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capturés est de 19 et 25 mm. Les ailes antérieures sont gris pale, densément 
tachetées de clair; l'angle apical postérieur porte de longues franges, ce qui donne 
à l'aile une forme anguleuse, faisant ressembler l'insecte à un Neophylax rickeri 
Milne très pale. La nervulation et les génitalia correspondent bien aux figures de 
MOSELY, sauf qu'aux deux ailes, la cellule discoïdale est passablement plus longue 
et qu'aux postérieures R2 a un parcours libre de longueur variable. 

J'ai capturé Apataniana hutchinsoni près de deux sources, dans la haute vallée 
de Gilgit, à 10.200 et 11.250 ft. 


Karakoram: Teru 15—17.1X.1954, 1 g; Langar 20.IX.1954, 1 g. 
Apataniana moharamana spec. nov. 


Espèce de taille assez variable (envergure 13,5—19 mm). Ailes antérieures 
avec quelques larges taches blanches, très peu marquées. Nervulation: aux ailes 
antérieures, cellule discoïdale 4 à 5 fois plus longue que large et assez fortement 
sinueuse; fl pas très étroite à la base; f3 et f5 pointues. Aux ailes postérieures, 
cellule discoïdale trois fois plus longue que large; f1 avec un pétiole atteignant le 
tiers de sa propre longueur; f3 pointue; il y a un point commun entre M3 + 4 
et Cula. 

Génitalia 2 (pl. 20, fig. 1—2): IXme segment assez régulièrement étroit sur 
tout son pourtour et presque pas échancré au milieu de ses faces latérales. Xme 
segment relativement très petit et, vu de profil, formant deux lobes latéraux, 
dont lun est minuscule. Plaque supra-génitale grande, trapézoïdale et dirigée 
presque verticalement vers le bas. Lobes ventraux du IXme segment grands, massifs 
et peu proéminents. Lobe vulvaire pas très grand et légèrement étranglé à sa base. 
Pièce centrale de l'appareil vaginal grande et élancée; plis dorsaux absents et plis 
latéraux inférieurs de taille moyenne. Les plis ventraux sont très développés et 
constituent une pièce de structure complexe dont je mai pas bien compris la 
conformation, qui s'étend largement ventralement, s'étale latéralement sous les 
lobes ventraux du IXme segment et se prolonge en deux pointes antérieures con- 
vergentes. 

Jai capturé deux 2 de cette espèce dans le Karakoram, à Shigar, (1—3.X. 
1953, holotype 2 et paratype) le long d'un bisse d'irrigation. Le Y a échappé à 
toutes mes recherches. 


PSEUDOSTENOPHYLACINAE 
Pseudostenophylacinae Schmid 1955 Mitt. Schweiz. ent. Ges. p. 102—107. 


En créant cette sous-famille, j'avais apporté quelques modifications à la clas- 
sification des divers genres qui la composent, me basant principalement sur les 
figures de MosELY. Connaissant aujourd’hui un assez grand nombre d'espèces, je 
dois rectifier plusieurs erreurs alors commises. Astratodina inermis Mos. ne sau- 
rait être considéré comme un Limnophilus, mais représente un genre valide, 
voisin de Psendopotamorites Forssl. et probablement assez vaste. J'avais supprimé 
ce dernier au profit de Phylostenax Mos., remarquant que Pseud. peniculus 
Forssl. et Philost. himalus Mos. présentent des génitalia fort semblables. Connais- 
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sant aujourd'hui ce dernier, je rétablis Pseudopotamorites, car il se distingue de 
Philostenax par des caractéres alaires suffisamment nets pour étre maintenu. 
J'avais conservé Stenophyliella Mos. sur la base de la proéminence des appendices 
génitaux du g de kashmirensis Mos. et j'y avais confondu Aplatyphylax Kim. 
Or, Stenophyliella kashmirensis est un Pseudostenophylax incontestable, apparte- 
nant au groupe de secretus. Aplatyphylax, au moins provisoirement, reprend donc 
vie. D'autre part, je démontre ci-après l'identité de Prendostenophylax secretus 
Mart. et de rotundipennis Mos. de même que Ps. kaschmirus Mart., Ps. asiaticus 
Ulm. et Ps. micranlax McL. 

Je n'étudierai pas en détail les espèces que j'ai capturées au Pakistan, ayant 
l'intention de publier une monographie des Pseudostenophylacinae, lorsque les 
espèces de l'ensemble de l'Himalaya seront mieux connues. Je me borne donc à 
donner une brève description des formes nouvelles, qui permettra de les recon- 
naître et les validera. 

Au Pakistan, les Pseudostenophylacines constituent la moitié des effectifs de la 
famille. Ils sont très abondants entre la limite supérieure des forêts et 15.500 ft 
environ, au-dessus de laquelle on ne trouve plus guère de biotopes susceptibles de 
leur donner asile. Dans la zone des alpages, ils forment la partie Ja plus impor- 
tante de la faune des Trichoptères. Ils habitent toutes les eaux: terrains ruisselants, 
sources, ruisselets, ruisseaux, rivières et surtout les lacs. Manifestement très luci- 
fuges, — sauf aniketos — ils volent au début de la nuit et sont fortement attirés 
par les lumières. Le jour, ils ne se tiennent guère dans la végétation, mais bien 
sous les pierres et dans de multiples cachettes obscures, où ils pullulent parfois. 
De telles abondances, à haute altitude, de Trichoptères d'aussi grande taille me 
parait assez étonnante et n'existe pas en Europe, ni, à ma connaissance, en Améri- 
que du Nord. On trouve le plus souvent les Pseudostenophylacines au bord même 
de l'eau, même sous plusieurs couches de cailloux, dans les recoins Jes plus humi- 
des, qu’ils paraissent affectionner, car ils sont souvent recouverts d'innombrables 
gouttes d’eau, comme les Chaetopteryx. Ces insects ont une taille et un facies très 
variable dans les cadres spécifiques. Ils paraissent avoir une grande plasticité phé- 
notypique et être très sensibles aux conditions écologiques de leur biotope. 


Astratodina Mos. 


Ross, en 1952, et moi-même, en 1955, sur la base des figures originales de 
MOSELY, avions fait entrer ce genre en synonymie de Limnophilus. Ce fût une 
grave erreur, car il appartient en réalité à la sous-famille des Pseudostenophylaci- 
nac et se place dans le voisinage de Pseudopotamorites. 

Au Pakistan septentrional, les Astratodina sont assez communs, quoique pas 
très abondants localement. Ils habitent les petits ruisseaux, au voisinage des sour- 
ces, entre 6.500 et 11.000 ft d'altitude. Les adultes, très lucifuges comme les 
Pseudostenophylax, se tiennent le jour sous les pierres et viennent volontiers à 
la lumière, le soir; j'ai capturé des imagos entre juin et août. 

A l'examen, j'ai reconnu l'existence de deux espèces voisines, mais bien distinc- 
tes, dans mes captures: ¿nermis Mos., que je n'ai trouvée que dans l'Himalaya et 
mihirakula spec. nov., qui parait restreinte au Karakoram. Il semblerait donc 
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qu'il s'agisse là de deux formes de remplacement géographique, si énermis n'avait 
été décrite du Karakoram. 


Astratodina inermis Mos. 


Astratodina inermis Mosely 1936 Journ. Bomb. Nat. Hist. Soc. 38, p. 450—451, pl. 1 
(Ladakh). 


Himalaya: Kaghan 27—29.V1.1953, 1 g; Burawai 7.VIL.1953, 4 1 2; 
Besal 8—9.V11.1953, 8 g; Lulu Sar 10—12.VIL.1953, 4 g 3 9. 


Astratodina mihirakula spec. nov. 


Cette espèce se distingue de ‘vermis par ses ailes antérieures plus claires et moins 
tachetées. Les appendices intermédiaires du Y sont petits et non échancrés, comme 
ceux de imermis, ce sont de simples plaques obliques, aux angles arrondis (pl. 
20, fig. 3—4). Chez la 9, les appendices praeanaux sont également plus petits 
que ceux de “vermis, occupent les angles latéraux du IXme segment et ménagent 
un large espace au Xme, qui est bien développé. 

Envergure Y 18—25 mm; 2 27—30 mm. 

Karakoram: Imit 2.VIIL1954, 1 g; Chhantir Gah 5—7.VIII.1954, 9 
g 3 9 (holotype g et allotype 9); Mahthantir Gah 9—10.VIII.1954, 2 9. 


Phylostenax himalus Mos. 


Phylostenax himalus Mosely 1936 Journ. Bomb. Nat. Hist. Soc. 38, p. 469—470, pl. 14 
(Kumaon et Bengale). 


Je n’ai trouvé cette espèce que dans les environs de Skardu, le long de ruis- 
seaux, pres de la source. 

Karakoram: Katzarah Tso 5.X.1953, 2 Y 1 2; Skardu (aéroport) 
13.X.1953, 4 & 3 2; Nansoc 27.1X.1953, 3 Y 1 9. 


Pseudostenophylax micraulax McL. 


Stenophylax micraulax McLachlan 1878 Sci. Results 2nd Yark. Mission, p. 3—4, fig. 1—3 
(Leh). . 

Halesus asiaticus Ulmer 1907 Notes Leyd. Mus. 29, p. 48—50, fig. 65—68 (Turquestan). 

Pseudohalesus kaschmirus Martynov 1928 Ann. Mus. Zool. Ac. Sci. URSS 28, p. 481—482, 
pl. 25, fig. 1—3 (Cachemire). 

Pseudobalesus aberrans Mosely 1936 Journ. Bomb. Nat. Hist. Soc. 38, 464—465, pl. 11 
(Ladakh). 


Pseudostenophylax micraulax est un des Trichopteres les plus répandus au 
Pakistan septentrional. Ses valences écologiques paraissent être extraordinaire- 
ment larges, car on le trouve de mai à septembre, entre 5.000 et 15.500 ft d’al- 
titude auprès de tous les types de biotopes: ruisselets, ruisseaux, sources, torrents, 
lacs et rivières. Toutefois, ce n'est qu'entre 11.000 et 14.000 ft qu'il est réellement 
très abondant. Dans les lacs glaciaires, en tous cas ceux de la haute vallée de 
Kaghan, cette espèce tient la place que Acrophylax zerberus Br. occupe dans les 
Alpes suisses: les imagos éclosent dès la libération de la surface par les glaces et 
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c'est par centaines que l’on en trouve sous les pierres où ils se réfugient invaria- 
blement. Comme les Acrophylax, ils meurent peu après la fonte des neiges et 
leurs cadavres demeurent longtemps visibles. 

Pseudostenophylax micraulax présente une grande plasticité phénotypique. La 
taille (envergure 22—48 mm) et le facies des insectes varient beaucoup et, sem- 
ble-t-il, de façon un peu anarchique. Les exemplaires vivant à faible altitude ont 
une envergure variant entre 33 et 47 mm; les ailes sont allongées; les antérieures 
sont fortement tachetées de brun et la cellule post-costale sombre, mais avec une 
grande tache jaune médiane. Certains exemplaires montrent une tendance au 
brachyptérisme qui se traduit par un élargissement considérable des ailes, qui sont 
obtusément arrondies. En haute altitude, le facies et l’envergure des insectes va- 
rient avec l’état saisonnier des biotopes où ils vivent. Ceci est très net pour des 
lacs glaciaires. À mon passage au Katawai Sar, le lac était entièrement libéré de 
glace. Les insectes avaient une coloration tachetée semblable à celle des insectes de 
basse altitude; l’envergure était de 40—48 mm, mais les 9 montraient une ten- 
dance au brachyptérisme, quoique les ailes demeurent étroites. Au Sayid Nur 
Baikh, près d'un lac encore à moitié gelé, les insectes avaient une envergure de 
32 à 37 mm; tous étaient légèrement brachyptères, mais les ailes restent allongées; 
les antérieures sont presque uniformément brunes et la tache jaune de l'aire post- 
costale absente. Lors de ma visite, le Dunga Sar était encore presque entièrement 
gelé; les insectes avaient une envergure variant entre 30 et 34 mm, montraient un 
brachyptérisme assez poussé, des ailes larges et les antérieures presque uniformé- 
ment brunes. 

Ces cas sont évidemment trop peu nombreux pour que je puisse en tirer des 
conclusions certaines et il faudrait avoir visité à plusieurs reprises les mêmes 
endroits, ce qui ne m’a pas été possible. Mais j'incline A penser que la durée de 
la vie nymphale — apparemment conditionnée par la fonte des glaces — et la 
température de l'eau, jouent un rôle sur le développement des ailes. La longueur 
du corps est assez constante, mais il est plus épais et plus massif chez les individus 
dont les ailes sont réduites. i 

Les figures originales de MCLACHLAN indiquent assez clairement que cette 
espèce est synonyme de kaschmirus Mart. Jai vu le type de asiaticus Ulm. et 
fais également entrer cette espèce en synonymie de la forme décrite par MCLACH- 
LAN. Les spécimens sur lesquels MosELY a décrit son aberrans sont simplement de 
très petits individus (envergure 22—26 mm) dégradés par l'altitude. 

Ps. micranlax se trouve dans | Himalaya occidental, où il est très commun, dans 
le Karakoram, où il est plus rare et au Turquestan. 

Himalaya: Salf-ul-Maluk Sar 1—3.V11.1953, 5 Y; Burawai 7.V11.1953, 
assez commun; Besal 8—9.V11.1953, 2 & ; Lulu Sar 10—12.VII.1953, 4 g 3.9; 


Planche 20. Fig. 1. Apataniana moharamana spec. nov., armature génitale de la 9, vue de 


profil. — Fig. 2. Id., vue de dessous. — Fig. 3. Astratodina mibirakula spec. nov., ap- 
pendice intermédiaire du 3, vu de face. — Fig. 4. Astratodina inermis Mos., appendice 
intermédiaire du 3, vu de face. — Fig. 5. Psilopterna eukratida spec. nov., armature 


génitale du &, vue de profil. — Fig. 6. Id., vue de dessus. — Fig. 7. Id., vue de face. 
— Fig. 8. Id., appareil pénial. — Fig. 9. Id., armature génitale de la 2, vue de profil. 
— Fig. 10. Id., vue oblique face-dessus. 
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Katawai Sar 16—17.V11.1953, très commun; Sayid Nur Baikh 19—23.V11.1953, 
très commun; Dunga Nar 27.V11.1953, 1 Y mort; Dunga Sar 28.V11.1953, assez 
commun; Shardi 1—13.VIII.1953, 1 GS mort; Chittakatha Sar 19—24.V111.1953, 
1 g mort; Burzil RH 10.1X.1953, 1 g; Lilam 24.V.1954, assez commun. 

Karakoram: Shigar 1—-3.X.1953, 1 Y mort; Shinghai Gah 6—8.VII. 
1954, 2 8 dans des toiles d'araignées; Chhantir Gah 5—7.VIII.1954, 1 9; 
Bahushtar nullah 11.1X.1954, 1 & 1 @ morts; Chumarkhan 18.1X.1954, plu- 
sieurs morts. 


Pseudostenophylax mitchelli Mos. 


Stenophylina mitchelli Mosely 1936 Journ. Bomb. Nat. Hist. Soc. 38, p. 460—461, pl. 9 
(Cachemire). 


Pseudostenophylax mitchelli est certainement le Trichoptére le plus abondant 
dans l'Himalaya occidental. Il est moins répandu, mais souvent beaucoup plus 
commun localement que Ps. micraulax, ce qu'il doit sans doute à sa plus petite 
taille. Il parait avoir des valences écologiques plus étroites qui le limitent aux 
lacs, sources, ruisseaux et petites rivières, situés entre 10.500 ft et 15.000 ft. La 
période de vol s'étend de juillet à septembre. 

L'espèce était extrêmement abondante sur le delta de la Kunhar, en amont du 
Lulu Sar. J'y ai trouvé d'innombrables exemplaires sous les pierres et sous les 
bouses desséchées; certaines cachettes étroites, entre terre et roc, en contenaient des 
grappes. Lorsque nous pliämes notre tente pour quitter cet endroit, j'en ai encore 
trouvé plusieurs spécimens dans chaque plis de l'étoffe. Au bord de certains lacs 
glaciaires, sous les pierres, en compagnie de Ps. micraulax, mais moins fréquem- 
ment que ce dernier, j'en ai découvert qui étaient densément accolés en amas assez 
volumineux pour en remplir mes deux mains jointes et qui, dérangés, grouillaient 
et couraient de tous côtés. 

Ps. mitchelli présente des variations encore plus accentuées que celles de 772z- 
craulax (envergure 15—40 mm). La taille des exemplaires capturés entre 11.000 
et 12.000 ft d'altitude varie très fortement au sein d'une même population. De 
nombreux exemplaires, en général de petite taille, montrent un fort élargissement 
des ailes, comme certains micranlax, mais ici, le cas est plus fréquent. 

Chez le Y, l'aire anale des ailes postérieures est toujours anguleuse; c'est chez 
certains grand exemplaires qu'elle montre le maximum de développement, comme 
l'a figuré MosELy, et forme une pointe triangulaire, proéminente et aiguë. Chez 
les petits spécimens, elle constitue un simple angle droit, dont le sommet est 
prolongé en une petite pointe grêle. Le développement de cet angle est donc 
grosso modo, fonction de la taille des insectes, mais connait de nombreuses irré- 
gularités; j'ai vu des Y de 31 mm d'envergure dont l'aire anale formait un 
simple angle droit et d’autres, de 28 mm chez qui ce dernier était en triangle aigu. 

Au bord du Katawai Sar, les innombrables exemplaires récoltés avaient une 
taille minuscule, variant entre 15 et 22 mm. L'angle anal du ¿Y est droit ou 
légèrement obtus et tous les exemplaires montrent un brachyptérisme léger. Avant 
la ponte, certaines .Q ont un grand abdomen dépassant la pointe des ailes anté- 
rieures fermées. Las ailes antérieures sont uniformément brunes. J'avais tout 
d’abord pensé isoler ces insectes dans une nouvelle sous-espèce, mais y ai renoncé, 
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ayant capturé de nombreux spécimens de taille intermédiaire et n'ayant noté aucune 
différence dans les génitalia. 

Fort abondant dans l'Himalaya, Ps. mitchelli parait être beaucoup plus rare 
dans le Karakoram. Je Pai également trouvé sur le Pamir, ce qui donne à penser 
qu'elle se trouve aussi dans le Turquestan. 

Himalaya: Salf-ul-Haluk Sar 1—3.V11.1953, assez commun, Besal 8—9. 
VII.1953, commun; Lulu Sar 10—12.V11.1953, extrêmement commun; Gittidas 
14.V11.1953, commun; Katawai Sar 15—17.VII.1953, extrêmement abondant; 
Sayid Nur Baikh 19—23.V11.1953, assez commun; Besal 24.V11.1953, commun; 
Jalkhad Nar 25.V11.1953, assez commun; Dunga Nar 27.VII.1953, assez com- 
mun; Lilam 17.V111.1953, 2 ©. 

Karakoram: Batakush 8.IX.1954, 1 g; Langar 20.1X.1954, plusieurs 
morts. 

Pamir: Upper Yarkhun Valley 22—27.V111.1954, 2 $ morts. 


Pseudostenophylax kashmirensis Mos. 


Stenophyliella kashmirensis Mosely 1936 Journ. Bomb. Nat. Hist. Soc. 38, p. 472—473, 
pl. 15 (Cachemire). 


1 g capturé à Lal Pani, les 2—3.1X.1953, sur un terrain graveleux et ruisse- 
lant. 


Pseudostenophylax aniketos spec. nov. 


Corps brun roux foncé, avec le dessus de la téte et la ligne thoracique médiane 
gris argent. Ailes antérieures roux clair, densément et intensément tachetées de 
brun. Ailes postérieures de forme normale; la base des nervures anales et la 
dernière cellule anale sont revêtues de poils longs, fins soyeux et clairs. 

Genitalia g: VIllme tergite portant une zone médiane circulaire recouverte de 
soies noires. Xme segment formant une grande plaque horizontale, bilobée, très 
chitineuse à l’apex et portant une courte carène médiane, transversale, précédée 
d'une dépression; les côtés de cette plaque portent une profonde échancrure qui 
soutient les appendices supérieurs, qui y sont engagés et ont la forme de longs 
bâtonnets gréles. Titillateurs minces, très chitineux et terminés par un bouton 
apical sétifère. 

Envergure 28—39 mm. 

Ps. aniketos est voisin de kashmirensis, surtout par la forme du Xme segment. 
C'est une espèce remarquable par sa coloration générale roux clair. Dans l'Hi- 
malaya occidental, c'est la seule forme de la sous-famille qui ne soit pas fortement 
lucifuge. J'en ai capturé quelques exemplaires sous les pierres, avec d'autres 
espèces, mais, dans le Dunga Nar, de nombreux spécimens volaient au soleil. 
Ps. aniketos vit dans les très petits ruisseaux et les terrains ruisselants. 

Himalaya: Battakundi 6.V11.1953, 1 Y; Salf-ul-Maluk Sar 1—3.V11.1953, 
3 3; Lulu Sar 10—12.VI1.1953, 3 g; Dunga Nar 27.V11.1953, assez commun 
(holotype ¢ ct allotype 2). 
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Pseudostenophylax secretus Mart. 


Pseudostenophylax secretus Martynov 1928 Ann. Mus. Zool. Ac. Sci. URSS 28, p. 477—480, 
pl. 23, fig. 7—12, pl. 24, fig. 1—5 (Turquestan). 

Trichophylax rotundipennis Mosely 1936 Journ. Bomb. Nat. Hist. Soc. 38, p. 462, pl. 10 
(Penjab). 

Je place Ps. rotundipennis en synonymie de secretus. D'après les figures origi- 
nales, ces deux espèces ne se différencient guère que par la forme du Xme seg- 
ment et des appendices inférieurs. Or mes exemplaires montrent les mêmes va- 
riations, qui ne doivent donc être considérées que comme des fluctuations intra- 
spécifiques. Chose curieuse, le $ béloutche signalé plus bas, correspond parfaite- 
ment aux dessins de MARTYNOV, alors que les individus capturés dans les mon- 
tagnes du nord du Pakistan, sont conformes aux figures de MOSELY. 

J'ai capturé cette espèce près de deux petites rivières et le long des bisses d’irri- 
gation qui sillonent l'oasis de Khoghozi, où elle était très abondante. 

Ps. secretus parait avoir une large aire de répartition géographique, s'étendant 
sur le Bélouchistan, l'Himalaya occidental, ’Hindou-Kouch oriental et les Tien- 
Shan occidentaux. 

Himalaya: Kawai 17.X.1953, 1 g mort. 

Hindou-Kouch: Khoghozi 3—5.X.1954, trés commun. 

Bélouchistan: Central Zarghun 1—3.V.1953, 1 g. 


Pseudostenophylax dikaios spec. nov. 


Ailes antérieures brunes, avec des macules claires, arrondies et assez grandes. 
La nervure costale des deux ailes porte, comme chez m/tchelli, de longs poils 
hérissés et recourbés en crochet à l'extrémité. Les ailes postérieures ont la forme 
habituelle et ne portent pas de néoformations. 

Génitalia $: VIllme tergite portant une zone de tubercules, entière mais 
échancrée à sa partie antérieure. Appendices supérieurs arrondis, assez longs, ho- 
rizontaux et avec la concavité tournée vers le haut. Xme segment formant deux 
concavités triangulaires, situées très bas sous les appendices supérieurs et dont les 
pointes portent des appendices intermédiaires en lames fines et étroites, très 
lengues et recourbées vers le haut. 

Envergure 30 mm. 

Cette espèce se place peut-être dans le groupe de Aimalayanus par ses appendices 
intermédiaires grêles et recourbés vers le haut. 

Himalaya: Salf-ul-Maluk Sar 1—3.VII.1953, holotype g. 


LIMNOPHILINAE 
Limnophilus kaumarajiva spec. nov. 


Dessus de la tête jaune roux clair, un peu teinté de brun entre les ocelles. 
Scapes jaune roux; antennes variant de roux à brun; lorsqu'elles sont foncées ce 
qui est le cas de certaines g, elles sont annelées de clair. Face, palpes, pleures et 
pattes uniformément jaune roux. Chez le g, les palpes maxillaires sont gréles 
et les deux derniers articles sont de longueurs égales. Eperons 1, 3, 4 chez les 
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deux sexes. Les épines des pattes sont noires et les éperons jaunes. Aux pattes 
antérieures du $, le protarse est un peu plus court que la moitié du tibia et le 
fémur n'est juste pas aussi long que le tibia et le protarse réunis. Les brosses sont 
denses et brunes; l'éperon antérieur est normal. Dessus du thorax jaune roux 
clair, avec une ligne médiane peu visible. Pilosité de la tête et du thorax roux 
clair, abondante et épaisse. 

Ailes de grande taille chez le g, un peu réduites chez la 2 et de forme légère- 
ment différente chez les deux sexes; chez la 9, les antérieures sont elliptiques, 
comme chez /vcisus et les postérieures pas très larges, avec une nette échancrure 
sous l’apex. Chez le G', l'extrémité des deux ailes est un peu plus large. La 
coloration est également un peu différente chez les deux sexes; chez la 2, les 
antérieures sont constamment et uniformément jaune paille, avec les nervures bien 
visibles; les postérieures sont blanches. Chez le Y, aux antérieures, les nervures 
sont brunes et la membrane criblée de taches foncées, en nombre variable, au 
bord costal et dans l'aire apicale; le ptérostigma est fréquemment brun; les posté- 
rieures sont grisâtres, avec le ptérostigma souvent brun. Nervulation semblable 
chez les deux sexes et sans particularités. Aux ailes antérieures, la cellule discoïdale 
est aussi longue que son pétiole, l'anastomose anguleuse et légèrement oblique 
contre le corps vers l'avant. Aux ailes postérieures, anastomose fortement brisée et 
parallèle au corps; transversale R5—M1+2 courte; cellule discoidale débutant 
après les bifurcations médianes, qui sont très divergentes. 

Génitalia g de formes très simples (pl. 21, fig. 1—3); Vlilme tergite pro- 
longé en une petite languette hérissée de soies longues et recourbées. IXme seg- 
ment assez court, surtout ventralement. Appendices supérieurs régulièrement cir- 
culaires, assez fortement concaves et inermes. Appendices intermédiaires petits, en 
forme d’ergots fortement divergents et aigus. Epaississements du Xme segment 
peu développés. Appendices inférieurs formant un rebord au IXme segment et 
avec une partie libre simple, inerme, assez longue et triangulaire. Pénis simple. 
Titillateurs terminés par deux branches concaves et ovales, dont les bords portent 
une rangée d'épines. 

Génitalia 9 très obtus (pl. 21, fig. 4—5). IXme segment court, mais massif, 
très haut et constitué d’une seule pièce; dorsalement, il surplombe le Xme et, 
ventralement, ne forme pas de lobes proéminents. Appendices praeanaux libres 
et bien dégagés, en lobes obtus et fortement velus. Xme segment en cône très 
court, peu chitineux, avec le bord dorsal formant un lobe impair et le bord ventral 
échancré en son milieu. Plaque supra-génitale peu saillante. Lobes vulvaires la- 
téraux triangulaires et à peine plus courts que le lobe médian. 

Envergure 16—26 mm. 

Limnophilus kaumarajiva, en dépit de l'absence de néoformations aux pattes 
antérieures du G', entre dans le groupe d'espèces autrefois placées dans le genre 
Astratus. Je Vai trouvée dans la haute vallée de la Kishanganga, entre 6.500 et 
11.500 ft. Elle est commune près des petits étangs et des terrains ruisselants et 
détrempés. Les exemplaires de haute altitude sont nettement plus petits que ceux 
qui vivent en hauteur moyenne. 

Himalaya: Kel 16.V111.1953, 1 Y; Taobat 30.VIII.1953, commun (holo- 
type g et allotype 9); Minimarg 6—8.1X.1953, assez commun; Burzil RH 10. 
IX.1953, assez commun. 
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Limnopbilus incisus Curtis 1834 Philos. Mag. Journ. Sci (3) 4, p. 124. 
Colpotaulius major Mosely 1936 Journ. Bomb. Nat. Hist. Soc. 38, p. 451—452, pl. 2 
(Cachemire). 


Il ne fait pas de doute que l'espèce décrite par MosELy du Cachemire, sous le 
nom de major soit en réalité incisus. La forme caucasienne, dont j'ai vu un para- 
type, est très voisine de l'espèce de CURTIS, mais s’en distingue immédiatement 
par la large échancrure que montrent les appendices supérieurs, lorsqu'ils sont vus 
de profil. Les figures des insectes cachemiriens que donne MosELy ne montrent 
pas cette échancrure et correspondent en tous points à ireiszs. J'ai personnellement 
retrouvé cette espèce dans l'Himalaya occidental et ai pu en comparer les génitalia 
avec ceux de spécimens européens, auxquels ils correspondent parfaitement. 

Il n’en est pas de même du facies et de la coloration des insectes et c'est sans 
doute cela qui a induit MosELY en erreur. Les insectes himalayens ont une enver- 
gure qui varie de 8,5 à 23 mm. Le corps est brun foncé; les ailes antérieures sont 
plus anguleuses que celles des spécimens anglais et les postérieures moins échan- 
crées sous l’apex. La coloration des antérieures est brune, en général uniforme, par- 
fois granulée et il y a souvent des taches plus claires au centre de l'aile; le ptérostig- 
ma est fréquemment teinté de sombre. Je ne classerai pas les izcisws himalayens dans 
une sous-espèce particulière, car cela serait s'engager dans une voie sans issue que 
de commencer à pratiquer des divisions subspécifiques chez les Limnophilides, sur 
la base de la coloration. 

Dans l'Himalaya, Limnophilus incisus habite les hautes altitudes; je l'ai trouvé 
en abondance près d'étangs morainiques et marécageux, peu profonds et bordés de 
Carex, entre 12.000 et 13.000 ft. Il fréquente aussi les petits ruisseaux moussus. 
Je ne Vai pas trouvé dans le Karakoram, mais il est signalé par MarTyNov du 
Pamir. 

Himalaya: Besal 8—9.VII.1953, 1.2 ; Sayid Nur Baikh 19—23.V11.1953, 
très commun; Jalkhad Nar 25.VII.1953, 1 $ 2 2; Chotta Deosai 11.1X.1953, 
assez commun; Bara Deosai 13—14.1X.1953, 1 d. 


Philarctus przewalskii McL. 
Philarctus przewalskii McLachlan 1887 Hor. Soc. Ent. Ross. 21, p. 456—457. 


J'ai capturé cette espèce dans la haute vallée de Yarkhun, près d'un petit lac 
morainique peu profond, à fond vaseux et bordé de Carex. Les larves construisent 
des étuis composés uniquement de coquilles de petits Gastéropodes de couleur 
claire et étaient bien visibles sur le fond de teinte sombre. Les adultes étaient 
abondants dans les Carex et le nombre des Y était quatre à cing fois inférieur à 
celui des ¢. 

Ces insectes ne se différencient par aucun carectere important des spécimens 
sibériens que j'ai étudiés. Les Y sont constamment légèrement brachyptères et ont 
une envergure variant entre 17 et 23 mm. La forme des appendices génitaux est 
peu constante et, chez deux individus, sont malformés. Les 9 ont une envergure 
comprise entre 17 et 25 mm et montrent aussi un faible brachyptérisme, mais plus 
inconstant que les Y. 
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Il est intéressant de constater que je n'ai trouvé P. przewalskii que dans le 
Pamir et que dans l'Himalaya, il semble remplacé par Limnophilus incisus qui 
vit dans les mêmes biotopes. 

Pamir: Upper Yarkhun Valley 22—25.V111.1954, commun. 


Micropterna indica Mos. 


Micropterna indica Mosely 1936 Journ. Bomb. Nat. Hist. Soc. 38, p. 454-455, pl. 4 
(Cachemire). 
Micropterna indica Schmid 1957 Trab. Mus. Zool. Barcelona 2, p. 28—29, fig. 26. 

En dépit de sa coloration très pale, cette espèce est certainement une des plus 
belles Micropterna, à cause de sa grande taille (envergure 36—50 mm) et de la 
gracilité du corps. Elle ne semble pas rare dans les oasis du Karakoram et de 
l'Hindou-Kouch, où je l'ai capturée en septembre et octobre, sous les pierres et 
à la lumière, 

Karakoram: Nansoc 27.1X.1953, 1 g; Harchin 21.1X.1954, assez com- 
mun. 

Hindou-Kouch: Shogor 16.X.1954, 1 @ morte sous une pierre. 


Psilopterna eukratida spec. nov. 


Dessus de la tête jaune roux clair, teinté de brun entre les tubercules céphaliques 
et les ocelles. Scapes roux. Antennes uniformément jaune roux. Face, palpes, pleu- 
res et pattes jaune roux clair. Chez le g, les palpes maxillaires sont gréles; le 
2me article est plus long que le 3me et son extrémité atteint la base du scape. 
Aux pattes antérieures, le protarse est à peine plus long que large et trois fois plus 
court que le 2me article. Eperons Y 0, 2, 2; 9 1, 2, 2. Dessus du thorax brun 
gris, à pilosité rousse et avec une ligne médiane plus claire. Abdomen brun en 
dessus et roux en dessous. Les derniers sternites abdominaux sont pourvus d’abon- 
dantes et courtes soies épaissies. 

Ailes de taille moyenne et assez larges. Certaines 9 sont légèrement brachy- 
pteres; les ailes antérieures sont obtusément arrondies à Vapex; les postérieures 
sont plus larges que les antérieures et peu échancrées au bord post-costal. Aux ailes 
antérieures, les nervures comme la membrane portent de longues et très fines 
soies dressées, issues d’un tubercule; abondantes quoique clairsemées entre la base 
de Vaile et l’arculus, elles sont plus petites et plus rares au-delà de cette limite. 
La pilosité ordinaire est très peu développée. Ailes antérieures jaune roux clair, 
très finement et uniformément tachetées de brun; il n'y a pas de zones pales et la 
cellule post-costale est fortement marquée de brun. Nervulation fort semblable à 
celle des Mesophylax. Aux ailes antérieures, cellule discoidale deux fois plus 
allongée que son pétiole; à l'apex, elle est large et anguleuse, comme la sous- 
radiale; transversales R3—R4 et R5—M1 longues; fourches étroites à la base; 
anastomose subrectiligne et un peu oblique contre le corps vers lavant; £5 pointue. 
Aux ailes postérieures, cellule discoïdale très longue et débutant un peu avant la 
bifurcation de la médiane. Anastomose assez fortement brisée et f3 très oblique à 
sa base. 

Génitalia & (pl. 20, fig. 5—8): VIilme tergite fort, avec ses faces latérales 
bombées et ses bords inférieurs et antérieurs renforcés par une bande chitineuse. 
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Le bord dorsal apical est largement et régulièrement incurvé et porte une zone de 
spinules courte, large et de forme trilobée; le lobe antérieur, impair, est surélevé 
par rapport aux deux autres. IXme segment pas très haut, mais bien allongé, sauf 
dorsalement où il forme une simple bande étroite et continue; sa partie antérieure 
est invaginée dans le VIIIme segment. Appendices supérieurs petits, fortement ré- 
duits et invisibles chez les spécimens secs; ce sont de simples lobes obtus, non 
concaves et dirigés latéralement. Appendices intermédiaires grands et forts, 
situés immédiatement sous le bord apical du VIIIme tergite, en forme de plaques 
horizontales fortement chitineuses et dont la surface est granulée; leurs bords 
internes sont subparallèles, alors que les bords externes sont très arrondis. Epaissis- 
sements lateraux du Xme segment petits. Appendices inferieurs grands, mais 
trés peu proéminents; rappelant ceux de Chaetopteryx obscura McL., ils constitu- 
ent un rebord au IXme segment et leur extrémité supérieure est tordue vers l'in- 
térieur, constituant une plaque ogivale fortement chitineuse et disposée sous les 
appendices intermédiaires. Ils forment de la sorte une assez forte concavité dans 
laquelle est inséré un appareil pénial obtus, volumineux et très fortement chiti- 
neux. Sur une masse cônique et membraneuse sont insérés deux titillateurs très 
hauts à Ja base, puis brusquement amincis, tordus vers le haut et bifides à l’apex. 
Pénis petit, simple et peu chitineux. 

Génitalia 9 très peu proéminents et partiellement invaginés dans le VIIIme 
segment (pl. 20, fig. 9—10). Le VITIme tergite porte une série de courtes épines 
épaissies. Partie dorsale du IXme segment en forme de tube court, largement ouvert 
ventralement et dont les angles latéraux apicaux sont prolongés par deux ailettes 
triangulaires et velues qui constituent apparemment à elles seules le Xme segment. 
Les angles basaux inférieurs du IXme segment se prolongent vers le bas et for- 
ment des concavités aux parois fortement chitineuses et complexes dont je n'ai ni 
bien compris, ni bien figuré la structure. Lobes ventraux du IXme segment soudés 
en une plaque unique, proéminente, fortement bombée vers le haut et concave en- 
dessous. Cette pièce est très chitineuse et sert de plaque supra-génitale, protégeant 
l'appareil vaginal. Ce dernier est assez simple, composé d'une pièce centrale 
élancée pointant au milieu du vestibule vaginal. Ecaille vulvaire située beau- 
coup plus bas que les lobes ventraux du IXme segment et composée de deux 
lobes latéraux petits et largement distants du lobe médian qui est court et très 
large. Le vestibule vaginal est grand, vertical et de relief complexe; il forme des 
plis encadrant la pointe de la pièce centrale. 

Envergure $ 20—26 mm; 9 24—30 mm. 

Psilopterna enkratida est très voisine de hirsuta Mart. (Sibérie). Les appendices 
supérieurs et inférieurs, de même que la forme du VIIIme tergite paraissent être 
semblables chez les deux espèces, mais les appendices inférieurs sont beaucoup 
plus petits et les titillateurs plus minces chez la forme sibérienne. Chez Ps. pewzovi 
Mart. (Iran), les génitalia du g' sont très différents de ceux de exkratida, mais 
les génitalia de la Q sont au contraire fort semblables. 

Cette espèce est commune dans les oasis et les hautes vallées du Karakoram, 
entre 7.500 et 11.500 ft d'altitude; les larves vivent très probablement dans les 
canaux d'irrigation et les adultes volent en IX et X. Ils sont fortement lucifuges 
car je les ai toujours trouvés sous les pierres ou à la lumière dans les maisons, 
où ils viennent volontiers. 
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Karakoram: Shigar 1—3.X.1953, commun (holotype ¢ et allotype 9 }; 
Shamran 12—14.IX.1954, 8 g; Teru 15—17.1X.1954, 1 g; Langar 20.1X.1954, 
3 g 


Mesophylax aspersus Ramb. 


Limnephila aspersa Rambur 1842 Hist. Nat. Ins. Névr., p. 475. 
Mesophylax aspersus Schmid 1957 Trab. Mus. Zool. Barcelona 2, p. 46—47, fig. 44—45. 


La présence de cette espèce est étonnante dans l'Hindou-Kouch oriental. L’uni- 
que g capturé est de petite taille (envergure 31 mm); sa coloration est très pale 
et les mouchetures brunes des ailes antérieures, si caractéristiques de l'espèce, sont 
à peine visibles. Les appendices inférieurs du Y ont une forme un peu différente 
de ceux des exemplaires européens; en effet, l'angle apical externe est arrondi et 
l'angle interne est droit et non étiré. 

Hindou-Kouch: Chitral 8.X.1954, 1 g à la lumière. 


THREMMATIDAE 


Eothremma laga Mos. 


Eothremma laga Mosely 1938 Journ. Bomb. Nat. Hist. Soc, 41, p. 41, pl. 4, fig. 1—7 
(Cachemire). 


Cette espèce ressemble beaucoup 4 une petite Apatania à cause de son corps noir 
et de ses ailes antérieures uniformément beiges. Dans l'Himalaya, elle est com- 
mune localement, le long des petits ruisseaux clairs, entre 6.500 et 12.000 ft. 

Himalaya: Dunga Nar 27.V11.1953, commun; Kel 16.V1111953, 2 d'; 
Janwai 29.V111.1953, assez commun; Kel 20—23.V.1954, assez commun. 


BRACHYCENTRIDAE 


Brachycentrus kozlovi Mart. 


Brachycentrus kozlovi Martynov 1909 Ann. Mus. Zool. St.-Petersb. 14, p. 291—294. fig. 
6—9, Pl. 6, fig. 9—11 (Tibet). 

Brachycentrus kozlovi Mosely 1938 Journ. Bomb. Nat. Hist. Soc. 40, p. 495, pl. 10 
(Cachemire et Ladakh). 


Cette espèce est commune, aussi bien dans l'Himalaya que dans le Karakoram, 
en général près des torrents très agités, mais aussi des grandes rivières, de juin à 
octobre et de 3.000 à 10.500 ft. 

Envergure Y 14—20 mm; $ 18—26 mm. 

Himalaya: Muzaffarabad 16—21.V1.1953, 1 G'; Burawai 7.VII.1953, 1 
g; Dunga Nar 27.V11.1953, commun; Shardi 1—13.VIIL.1953, 1 g; Kel 
16.V111.1953, 1 g. 

Karakoram: Katzarah Tso 5.X.1953, très commun; Gulapur 28.VII.1954, 
1 g; Gulmiti 29.VIL1954, 2 9 ; Chatorkhand 30.V11.1954, 1.9; Chhantir Gah 
5—7.VIIL.1954, assez commun. 
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LEPIDOSTOMATIDAE 
Dinarthrum McL. 


Si le genre Dinarthrum n'est pas le plus extraordinaire de la famille des Le- 
pidostomatides — Eodinarthrum Mart. le surpasse encore en étrangeté — il réunit 
néaumoins un grand nombre de caractères fort originaux. Décrire en détail un 
Dinarthrum nécessiterait au moins cinq pages de texte. Et je crois que l’accumu- 
lation des détails rendrait une telle diagnose presque imperméable pour le lecteur. 
Dans les descriptions qui suivent, j'ai suivi l'exemple de MOSELY et ne cite que 
les particularités les plus importantes. 

Récolter des Dinarthrum en bon état est une chose difficile, car ces insectes 
perdent très vite leur pilosité dans le flacon de chasse. Aussi ai-je pris toutes les 
précautions pour conserver mes insectes dans un état aussi bon que possible. Cela 
me permet de donner ci-après quelques photos d'ailes et de têtes de spécimens en 
parfait état. 

Le premier article des antennes est souvent extraordinaire par sa longueur qui 
atteint parfois celle du corps (pl. 23); il porte en général deux courtes pointes 
basales supérieures, plus ou moins convergentes. La pilosité qui le recouvre est le 
plus souvent abondante, soyeuse et très longue; chez certaines espèces, elle forme 
des bouquets, en pinceau ou en pompon à l'extrémité du scape; parfois même, elle 
est entremélée d'écailles ou est épaissie autour des pointes basales. 

Les palpes maxillaires sont composés de deux articles. Le premier est long, un 
peu boursouflé et recouvert d'une double pilosité; l'une est simple et normale et 
l’autre composée de longs poils épaissis en massue et bosselés; leur ensemble évoque 
l'aspect d'un échaudé; long à la face supérieure de l'article, ils y forment des 
bouquets plus ou moins développés et de position spécifiquement variable; le 
deuxième article est court et parfois porteur d'un pinceau de poils fins. Les palpes 
labiaux sont triarticulés et remarquablement grêles. 

Les ailes antérieures montrent un revêtement pileux très original et prodigieu- 
sement varié sur une même aile (pl. 24 et 25). MOSELY dit que ces dernières portent 
deux ,folds”, un costal et un post-costal. Ceci est inexact. Ces „plis? sont de 
simples rangées de poils insérés sur des nervures épaissies, mais il y a en effet un 
repli longitudinal, au milieu de l'aile, sur le secteur médian. Ce repli n'est pas 
fermé comme celui des Drusus, mais le plus souvent ouvert; il est entièrement 
revêtu de petites écailles de couleur claire. La nervure costale est un peu épaissie et 
porte une rangée plus ou moins étendue, double, composée de poils plus ou moins 
longs et couchés en arrière sur la membrane. Une des rangées est formée de 
poils sétiformes et de couleur sombre, d'autant plus longs que leur position est 
plus basale; ceux de l’autre rangée sont clairs, moins nombreux et deux fois plus 
longs: ils sont difficilement visibles sur les photos des planches 24 et 25. La pre- 
mière nervure cubitale est souvent arquée, toujours épaissie et porte également une 
rangée de courts poils noirs, s'étendant en général jusqu'au niveau de l'angle post- 
costal de l’aile. La base et le centre de l'aile portent des écailles bien visibles, de 
forme variée et dispersées sur une surface d’étendue spécifiquement variable. Les 
ailes postérieures portent aussi parfois des écailles noires et clairsemées, en général 
présentes dans l'aire costale et le long des nervures. La nervulation des deux ailes 
ne montre guère de variations intéressantes. Il semble y avoir une relation pro- 
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elles sont très allongées clairsemées et dispersées dans la pilosité ordinaire. Aux 
ailes postérieures, M bifurque constamment avant SR. Il y a parfois des écailles 
à la base de l'aire costale. 

L’armature génitale du Y correspond bien aux figures de MosELY. Le dévelop- 
pement des deux lobes du Xme segment montre une faible variation. De même, 
le lobe apical interne du premier article des appendices inférieurs est plus ou 
moins allongé et le nombre des épines insérées à l’apex du même article varie 
entre un et trois. La structure de l'appareil pénial est intéressante. MosELY la 
figuré renversé vers le bas. En général, le pénis est disposé horizontalement et 
les titillateurs sont deux lobes simples et mous, également horizontaux et insérés 
au niveau du tiers basal du pénis. 

Envergure 13—15 mm. 

Jai capturé cette espèce en mai et juillet, près de trois petites sources claires et 
moussues, dans l'Himalaya, entre 6.000 et 6.500 ft. 

Himalaya: Shardi 1—13.VIIL1953, 8 Y 2 2; Kharigam 18.V.1954, 
2 g; Shardi 19.V.1954, 5 8; Kel 20—23.V.1954, 6 &. 


Dinarthrum chotta spec. nov. 


Scapes relativement courts, c'est-à-dire n'atteignant que 2,5 à 3 fois la longueur 
de la tête; il porte une pointe basale supérieure, deux fois plus longue que 
l'épaisseur du scape et un peu recourbé à son extrémité et une pointe en position 
plus apicale, deux fois plus courte (pl. 21, fig. 7). Les scapes sont recouverts 
d'une dense pilosité simple, d'autant plus longue qu'elle est en position plus 
apicale et formant une massue à l'extrémité du scape. Palpes maxillaires avec le 
premier article assez long, simple et aminci à son extrémité, 2me article atteignant 
presque le même épaisseur que le ter et les 2/5 de la longueur de celui-ci. A la 
face supérieure du ler article sont présents de longs poils bosselés, en massue, 
mais assez peu nombreux. 

Corps et ailes entièrement noirs, avec les pleures et les pattes roussâtres. Forme 
des ailes et nervulation fort semblables à ceux de kamba, mais, aux ailes ante; 
rieures, la cellule discoidale est un peu plus longue et la cubitale, épaissie, s'arrête 
plus précocement, c’est-à-dire peu après le niveau de l'extrémité de la cellule 
discoïdale. Il y a des écailles aux ailes antérieures seulement. 

Génitalia Y (pl. 21, fig. 8—9): Xme segment avec tous ses angles développés 
en ailettes très proéminentes; angles latéraux en plaques horizontales en forme de 
demi-ovales divergents; angles internes en gros lobes verticaux et apparaissant 
subcirculaires vus de profil. Appendices inférieurs avec le 1er article aminci à 
son extrémité et le 2me article assez large et nettement échancré à l’apex. Titil- 
lateurs très fins et presque symétriques; le titillateur gauche est très légèrement 
plus oblique vers l'extérieur que le droit. 

Envergure 11—13 mm. 

Cette espèce est voisine de kamba par les caractères des ailes, mais par ses 
génitalia, elle se rapproche beaucoup de margula. 

Himalaya: Balakot 16.X.1953, holotype g, allotype 2 et 2 Y 2 2 


paratypes. 
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Dinarthrum inerme McL. 
Dinarthrum inerme McLachlan 1878 Sci. Res. 2nd Yark. Miss. p. 5—6, fig. 1—4 (Ladakh). 


Cette espéce est de beaucoup la plus répandue du genre; c’est méme un des 
Trichoptères les plus communs dans le Karakoram. Elle semble être rare sur le 
versant mériodional de l'Himalaya, mais elle est abondante dans le centre de la 
chaine et dans les régions situées plus au nord. 

On la trouve en abondance le long de tous les petits cours d'eau pas trop agités: 
sources, ruisseaux, terrains détrempés; mais C'est surtout les bisses d’irrigation 
qu'elle semble affectioner car, dans le Karakoram, on la trouve de tous ces 
canaux. Elle vole de mai 4 novembre, entre 4.400 et 10.200 ft d’altitude. Elle 
a sans doute une large aire de répartition géographique, car elle a été signalée 
également du Turquestan russe et je la connais d’Afghanistan. 

Himalaya: Shardi 1—-13.V111.1953, commun; Kel 16.V111.1953, commun; 
Taobat 30.V111.1953, très commun; Minimarg 6—8.1X.1953, très commun; Ka- 
wai 17.X.1953, 1.9; Rampur 15.V.1954, 1 g. 

Karakoram: Satpura Tso 23.IX.1953, assez commun; Shigar 1—3.X.1953, 
1 2; Nansoc 27.1X.1953, assez commun; Katzarah Tso 5.X.1953, assez com- 
mun; Skardu (aéroport) 13.X.1953, commun; Shinghai Gah 6—8.VII.1954, 2:9 ; 
Gulmiti 29.V11.1954, 1 9 ; Chatorkhand 30.VII.1954, assez commun; Mahthantir 
Gah 9—10.V111.1954, 1.2; Rawat 18.VIII.1954; Yasin 1—-6.1X.1954, assez 
commun; Shamran 12—14.1X.1954, 5 9; Teru 15—17.1X.1954, 4 g 2 9. 

Hindou-Kouch: Shogor 16.X.1954, 2 g 1:9; Brumboret 18.X1.1954, 
1 g 1 8; Drosh 25.X1.1954, 1 g 1:9. 


Dinarthrum surashtra spec. nov. 


Mes insectes sont en mauvais état et ont entiérement perdu leur pilosité; ils 
sont entièrement roux clair. Chez le g, les scapes sont moyennement grands, 
c'est-à-dire cinq à six fois plus longs que la tête; à leur base, ils portent deux 
pointes supérieures de même forme et de même position que celles de chotta. 
Palpes maxillaires atteignant les 2/; de la longueur du scape; le ler article est 
épais à la base et régulièrement aminci jusqu'à l’apex; à sa face supérieure, il 
porte un fort bouquet basal de longs poils en massue; article apical quatre fois 
plus court que Particle basal. 

La pilosité des ailes est entièrement absente chez mes spécimens. La nervulation 
n'offre aucun caractère particulier. 

Génitalia g (pl. 21, fig. 10—11): Xme segment de forme allongée et très 
simple et de position horizontale; les angles latéraux sont de simples bombements 
très obtus et non proéminents; les angles internes forment deux plaques qua- 
drangulaires, parallèles et deux fois plus longs que les angles latéraux. 

Envergure 13—14 mm. 

Cette espèce est caractéristique par la proéminence du Xme segment et sa 
position horizontale. 

Himalaya: Janwai 29.VIII.1953, holotype g, allotype 9 et 5 g 3 2 


paratypes. 
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Dinarthrum sonomax Mos. 


Dinarthrum sonomax Mosely 1939 Journ. Bomb. Nat. Hist. Soc. 41, p. 339, pl. 7 
(Cachemire). 


Scapes particulièrement longs, avec les deux pointes basales supérieures sem- 
blables aux dessins de MosELY; à côté des poils ordinaires qui sont très abondants, 
longs et soyeux, il y a des poils en massue, couchés et assez clairsemés; les poils 
ordinaires sont nombreux surtout à la face ventrale du scape, de longueur assez 
régulière et forment un dense pinceau apical (pl. 23, fig. 2); à leur extrémité, ils 
sont effilés et recourbés en crochet. Palpes maxillaires avec l'article basal très 
long et densément revêtu de courts poils en massue et de poils simples; ceux-là 
recouvrent uniformément tout l'article et sont d'autant plus courts qu'ils sont en 
position plus apicale; mais sur le tiers basal de la face supérieure, ils sont très 
longs et hérissés; 2me article trois fois plus court que le ler et portant un pinceau 
de poils longs, fins et clairs. 

La nervulation et la forme des ailes correspond bien aux dessins de MOSELY; 
aux ailes antérieures, le bord apical est un peu infléchi sous la pointe de l'aile. 
Le revêtement pileux est dense et complexe (pl. 24, fig. 2). Il y a quelques 
écailles clairsemées aux ailes postérieures. 

Génitalia g (pl. 21, fig. 12—17): le Xme segment montre une certaine insta- 
bilité que j'ai illustrée, mais l'espèce reste facile à reconnaitre; vu de profil, le 
Xme segment montre constamment trois lobes plus ou moins bien individualisés; 
vus par-dessus, les deux angles médians sont très larges et de proéminence un 
peu variable. 

Envergure 23—25 mm. 

Cette espèce est une des plus grandes et des plus belles du genre. Elle habite 
les petits ruisseaux himalayens, dans la zone des forêts et des alpages, entre 6.000 
et 12.000 ft. Elle est voisine de rema. 

Himalaya: Lulu Sar 10—12.V11.1953, assez commun; Shardi 1—3.VIII. 
1953, 1 g'; Lilam 17.VIII.1953, 1 $; Lal Pani 2—3.1X.1953, 1 G. 


Dinarthrum rema Mos. 
Dinarthrum rema Mosely 1939 Journ. Bomb. Nat. Hist. Soc. 41, p. 337—338, pl. 4 (Murree). 


Scapes extrêmement longs; leurs deux pointes basales sont plus longues que le 
figure MoseLY; la plus apicale est légèrement plus courte que l'autre. Pilosité 
des scapes très abondante, sans poils écailleux et présente presque uniquement à 
la face inférieure; sur le quart basal du scape, elle est relativement courte; sur les 
3/, apicaux, elle est deux fois plus longue et à l'apex du scape, forme un très 
long bouquet soyeux, comme chez sozomax. Les poils sont très fins, soyeux, bruns 
avec des reflets dorés: à leur extrémité, ils sont très ténus, blanchätres et frisés. 
Palpes maxillaires avec le 1er article un peu plus long et de forme plus régulière 
que le figure Moser; le 2me article est plus court que sur les dessins originaux; 
sur ses faces latérales et supérieures, le 1er article porte de denses poils épaissis 
en massue, réguliers, très longs et bosselés. 

La figure 1 de la planche 24 représente deux ailes dont les franges sont en 
mauvais état, mais la pilosité de la membrane parait assez complète. La forme des 
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ailes et la nervulation correspondent aux figures originales, sauf qu'aux ailes 
postérieures, la médiane bifurque un peu plus tardivement. Aux ailes antérieures, 
la cellule discoidale est particulièrement longue. Chez le Y décrit ici, la frange 
costale est formée de poils très courts. Les ailes postérieures portent des écailles 
noires et clairsemées, ce que n’a pas signalé l’auteur anglais. 

Envergure 19 mm. 

Hindou-Kouch: Drosh 25.X1.1954, 1 g. 


Dinarthrum bhatarka spec. nov. 


Coloration semblable à celle de sonomax, brun roux assez clair, avec les pleures 
et les pattes jaunätres, les scapes et le dessus de l'abdomen noirätres. 

Scape relativement grêle et nettement moins long que chez sonomax (pl. 23 
fig. 3), c'est-à-dire 5 à 6 fois plus que la tête; ils ne portent pas d'écailles, mais 
une pilosité simple, assez peu développée et d'autant plus longue qu’elle est en 
position plus apicale; il n’y a pas de bouquet terminal; les deux pointes basales 
supérieures sont relativement grandes; la pointe basale est grêle et recourbée en 
crochet à son extrémité; la 2me pointe est plus courte, obtuse et arrondie (pl. 22, 
fig. 10). Premier article des palpes maxillaires relativement très long, c’est-à-dire 
atteignant la moitié de la longueur du scape; ils sont recouverts de poils bosselés, 
en massue, très courts, sauf à la base de la face dorsale où ils forment un petit 
bouquet; 2me article très court et portant un pinceau de poils soyeux et dorés. 

Ailes antérieures avec un revêtement pileux relativement peu développé (pl. 25, 
fig. 3); les rangées costale et cubitale sont formées de poils très courts et peu 
denses. Les ailes postérieures portent aussi quelques écailles. Nervulation sem- 
blable à celle de sonomax, sauf que, aux ailes postérieures, la f1 est pétiolée. 

Génitalia $ (pl. 22, fig. 1—3): angles latéraux du Xme segment très ob- 
tusément arrondis en n’apparaissant pas en pointe, en vue latérale, comme chez 
sonomax. Les angles médians sont, au contraire, beaucoup plus proéminents et 
forment deux larges ailettes qui apparaissent bien individualisées vues de dessus; 
ils plongent fortement vers le bas et, vus de face, apparaissent comme deux crois- 
sants verticaux. 

Envergure 20—21 mm. 

Cette espèce est très voisine de sonomax et de rema; c'est celle dont le revéte- 
ment pileux des scapes et des ailes antérieures est le moins développé. 

Karakoram: Langar 20.IX.1954, holotype g, allotype 9 et 3 g 1 2 
paratypes; Chhantir Gah 5—7.VIII.1954, 1 g 1:19. 


Dinarthrum karagraha spec. nov. 


Corps jaune roux, avec les pleures et les pattes plus claires, les scapes noirs et 
le dessus de l'abdomen brun gris. Ailes antérieures grisâtres et ailes postérieures 
jaune gris et translucides. 

Scape très grand, aussi long que chez sonomax (pl. 23, fig. 1); à la base, il 
porte deux pointes convergentes, de taille et de forme semblable; le scape ne porte 
pas d'écailles, mais de longs poils soyeux très développés, recourbés en crochet à 
leur extrémité et très visiblement bicolors: ceux de la face dorsale sont dorés et 


TIJDSCHRIFT VOOR ENTOMOLOGIE, DEEL 104, AFL. 9, 1961 PLAAT 22 


Planche 22. Fig. 1. Dinarthrum bhatarka spec. nov., Xme segment du &, vu de profil. 
— Fig. 2. Id., vu de dessus. — Fig. 3. Id., vu de face. — Fig. 4. Dinarthrum karagraha 
spec. nov., Xme segment du &, vu de profil. — Fig. 5. Id., vu de dessus. — Fig. 6. Id., 
vu de face. — Fig. 7. Dinarthrum arachosicum spec. nov., Xme segment du &, vu de 
profil. — Fig. 8. Id., vu de dessus. — Fig. 9. Id, vu de face. — Fig. 10. Dinasthrum 
bhatarka spec. nov., scape du &. 
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ceux de la face ventrale noirätres; à Papex du scape, ils forment un pinceau par- 
ticulièrement fourni; ler article des palpes maxillaires atteignant le tiers de la 
longueur du scape; il est jaune clair et porte tout le long de son bord dorsal de 
longs poils bosselés, en massue et également dorés. 2me article des palpes maxil- 
laires mince et sans pinceau. 

C'est chez cette espèce que le revêtement pileux des ailes antérieures est le 
plus développé (pl. 25, fig. 2). La frange costale est très longue et la frange 
cubitale s'étend presque jusqu'au bord de l'aile. Nervulation très semblable à 
celle de sonomax. Il y a aussi quelques écailles aux ailes postérieures. 

Génitalia $ (pl. 22, fig. 4—6): angles latéraux du Xme segment quadrangu- 
laires, peu saillants, transversaux et avec le bord apical droit; angles internes en 
petits lobes triangulaires, pas plus longs que les angles externes, mais plongeant 
vers le bas et formant deux longues pointes grêles, bien visibles de face. 

Envergure 18—19 mm. 

Cette espèce est relativement isolée, mais pourrait se rapprocher de kamba, par 
la forme du Xme segment. 

Karakoram: Dalti 7.1X.1954, holotype g, allotype 9 et 3 g paratypes. 


Dinarthrum arachosicum spec. nov. 


Corps et pattes uniformément jaune roux clair, sauf les scapes et le dessus de 
l'abdomen, qui sont brun foncé. Scapes très longs et armés de deux pointes basales 
supérieures, comme chez rema; leur revêtement n'est pas très fourni et composé de 
poils fins et soyeux, non entremêlés d'écailles; longs et denses autour des pointes 
basales, ils sont ensuite très courts, puis de plus en plus longs lorsqu'on s'ap- 
proche de l’apex du scape; à ce niveau, ils ne forment qu'un très petit pinceau. Le 
reste des antennes est jaune doré. Palpes maxillaires avec le 1er article droit, très 
long, épais à la base et s’amincissant progressivement; le 2me article n'atteint que 
le 1/, de la longueur du ler; ce dernier porte à sa face supérieure des poils en 
massue, bosselés, jaune doré, très longs à la base de l'article et d’autant plus courts 
qu'ils sont en position plus apicale. 

Ailes beiges très pales, ce qui fait fortement ressortir le revêtement pileux noir 
(pl. 25, fig. 1). La nervulation est très semblable à celle de rema, avec la cel- 
lule discoïdale des ailes antérieures très longue et M bifurquant précocement aux 
ailes postérieures; les franges costales et cubitales des ailes antérieures sont 
caractéristiques par leur brièveté et la longueur régulière des soies. 

Génitalia g (pl. 22, fig. 7--9): Kme segment court et très large; ses angles 
latéraux forment deux proéminences horizontales, de forme subcirculaire; les an- 
gles internes plongent fortement vers le bas; vus de profil, ils apparaissent sous la 
forme de lobes arrondis et vus de face, se montrent droits et séparés par une 
échancrure subcirculaire. Titillateurs très effilés à l'apex. 

Envergure 18—20,5 mm. 

Cette espèce se rapproche de sonomax par la forme du Xme segment, mais 
aussi de kamba par la faible proéminence ct la position transversale de ce der- 
nier. 
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Bélouchistan: Central Zarghun 1—3.V.1953, assez commun (holotype 
g et allotype 2). 


Dinarthrum kamba Mos. 


Dinarthrum kamba Mosely 1939 Journ. Bomb. Nat. Hist. Soc. 41. p. 338, pl. 5 (Birmanie 
septentrionale). 


Scapes assez courts; ils sont hérissés de poils dirigés dans toutes les directions; 
à la base, autour des pointes annexes, ils sont longs et épaissis, puis fins et beau- 
coup plus courts, ils sont d'autant plus longs que leur position est plus apicale; à 
l'extrémité du scape, ils ne forment pas de pinceau, mais une sorte de pompon. 
Palpes maxillaires très velus; au milieu de leur face supérieure, se trouve un fort 
pinceau de longs poils en massue et bosselés. 

Forme des ailes et nervulation correspondant bien aux figures de MOSELY. Le 
revêtement pileux des antérieures est assez complexe; à la base du bord costal, il 
y a une très courte rangée de longues soies; il y a des écailles sur presque toute 
la surface de l'aile, sauf le long du bord apical et post-costal. 

Génitalia Y conformes aux figures originales, mais avec Ja pointe médiane 
latérale du IXme segment fine et courte. 

Envergure 13—13,5 mm. 

Himalaya: Balakot 16.X.1953, 2 Y. 
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Planche 23. Fig. 1. Dinarthrum karagraha spec. nov., tête du 4. — Fig. 2. Dinarthrum 


sonomax Mos., tête du &. — Fig. 3. Dinarthrum bhatarka spec. nov., tête du d. 
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Planche 24. Fig. 1. Dinarthrum rema Mos., ailes du &. — Fig. 2. Dinarthrum sonomax 
Mos., aile supérieure du 4. 
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Planche 25. Fig. 1. Dinarthrum arachosicum spec. nov., aile antérieure du 4. — Fig. 2. 
Dinarthrum karagraha spec. nov., aile antérieure du 3. — Fig. 3. Dinarthrum bhatarka 
spec. nov., aile antérieure du &. 


